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L'UNION SACREE
Dans le discours qu'il a pro-

noncé, le 1er janvier, à l'&mbas-
saee de France, le haut commis-
saire de laRépublique,M.Defrance,
nous a montré une fois encore 1s
route que nous devons suivre.
« Soyez unis, nous a-t-il dit. C'est
par l'union étroite de vos moyens,
de vos compétences, de vos forces
et de vos intelligentes, c'est sur-
tout par l'union étroite de vos

cœurs, que vous parviendrez au

but qui vous est assigné et auquel
doivent tendre tous vos efforts :

c'est par un travail acharné, c'ess

par une activité toujours en éveil,
c'est par l'emploi intensif des

qualités de notre race, mais c'est
aussi par la solidarité, par la

charité, par l'aide mutuelle et par
la bonté des uns envers les autres

que vous ferez ou plutôt que vous

maintiendrez ici, en Orient, une

France compacte, vigoureuse,
agissant pour le bien générai et
pour votre bien particulier, qui
soit l'image fidèle de la grande
France.» Ces belles et éloquentes
paroles traduisaient bien notre
sentiment intime ; aussi out-elle-
trouvé un écho facile dans l'âme
de tous ceux qui ont pu les en-

tendre.
Le programme que nous a

tracé,M. l'ambassadeur est celui-
là môme que la France adopta
d'un seul élan devant l'agression
d'un adversa? e perfide et déloyal.
On se souvient de ces journées
lourdes et sombres où le monde
entier attendait angoissé le signa S

qu'allait donner Guillaume ! Le
kaiser n'eut pas la sagesse de
remettre .Гере- au fourreau, et il
lança centre a Francp des batail-
Ions innoelbrabies d'incendiaires,
de pillards et d'assassins. Le
crime fut si grand qu'il révolta
même les sans patrie et les and
militaristes qui avaient juré de
faire la guerre... à la guerre. A
Paris ce fat une flambée soudaine
de colères. Tons les poings S8 ten-
d renfc vers Berlin qui menaçait la
liberté de l'Europe. On oublia les

querelles de partis et les luttes de
classes pour former un seul
faisceau de toutes les volontés
et de toutes les énergies. Mo-
narchisfces, républicains, socia-
listes, révolutionnaires,

même répondirent à l'appel de
la patrie. Ii n'y eut d'un bout -à
l'autre du territoire qu'une seule

pensée, un seul désir : vaincre
ou mourir ! Ce fut le plus bel exem-
pie de concorde, d'harmonie et de

discipline qu'une nation eût jamais
donné Tous les enfants prodigues
rentrèrent au bercail. En deux
mots ce fut l'union sacrée. Dè*

lors, tous les miracles furent pos-
sibies. Et c'est pourquoi la France
a vaincu, déployant cet héroïsme

qui a forcé l'admiration univer-
selle. Elle a vaincu, mais sa vie-
toire la met-elle définitivement à
l'abri de toute surprise ? Les ma-

gnifiquos résultats qu'elle a ob-
tenus ne seront-ils pas mis en pé~
ril dans un nouveau guet-apens
par un ennemi peu respectueux
des traités ? L'Allemagne est-elle
bien résolue à réparer le mal

qu'elle a fait ? A-t-elle i énoncé
une fois pour toutes à l'Alsace et

à la Lorraine ? Accepte-t-elle sans

arrière-pensée le statut européen
qui a été fixé par le conseil su-

prênr i P S' .• i e я os rait répon-
tire à ces questions troublantes
avec ciferme optimisme. La vé-
rifcé est que n.fus n'avons encore

aucune garantie sérieuse du re»

pentir et de la sincérité de l'Allé-

magne. Tout nous indique au cou-

traire que celte puissance prépare
sournoisement la revanche, créant

partout où elle a des complices des

foyers de désordres

Ici, elle encourage
l'anarchie, plus loin elle soutient
la réaction. Et partout elle cherche
à semer des germes de méfiance
entre l'Angleterre et la France.
En Turquie, tout spécialement,
elle manœuvre sans relâche pour
rendre aux Jeunes-Turcs le pou-
voir qui leur permettra

de recon-

quérir les Détroits.
Prenons garde 1 soyons

généreux, ne soyons pas dupes.
Et surtout, oh! surtout, serrons

les rangs, que nos coudes se tou-
chant, que nos mains se joignent
pour former une chaîne indestruc-
cible. Nous pouvons, certes, avoir
chacun des opinions et des sym-
nathies qui nous séparent, mais il
faut que nos divergences de vues

s'effacent complètement devant Fin-
Arêt national. Dès que le prestige
et l'honneur de notre chère et
douce France sont en jeu, il ne
doit y avoir entre nous aucun

nuage, aucune barrière.
Suivons les conseils de ceux qui

connaissent ce pays, pour l'avoir
habité ou étudié longtemps. Beau-
coup se laissent tromper par de
flatteuses apparences. Qu'ils sa-

chent que l'Orient n'est souvent

qu'un mirage. Derrière le sourire
d y a la haine,

Ne prêtons pas aux

■autres noire manière de penser et
de sentir, car nous n'arriverions
jamais à comprendre leurs dis-
cours et leurs gestes. Des pièges
nous seront tendus ,

les Français sont confiants!
Pour être sûrs de ne pas nous

laisser surprendre dans l'embus-
cade, ne restons pas isolés.
« Soyons unis. » En nous ap~
payant les uns gcir les autres nous
serons plus clairvoyants et plus
forts. Et nous maintiendrons ici
la France au rang qu'elle a su

gagner par le travail le plus
consciencieux, le plus honnête et

le plus bienfaisant.
Michel PAÏLLARES

Crise de la navigation
Le commerce maritime

La navigation subit ces derniers

jours la plus terrible des crises
Elle surpasse en acuité la crise pro-
voquée par la stagnation complète
des transactions commerciales. En
effet, à la suite de la grande baisse
du riolis, un grand nombre de na-

vires restent inactifs ancrés dans
les ports. Il est hors de doute que
les affréteurs ne sauraient se déci-
der à les mettre en service sachant

qu'ils perdraient une somme de 25
Livres turques au minimum par
tonne.
Cette baisse formidable n'a pas

manqué d'avoir son contre-coup
sur les prix du tonnage en cons-

truction. Ainsi, des bateaux coin-

mandés l'an dernier au prix de

150.000 Lstg chacun et qui n'ont pas
encore été livrés par les chantiers
sont offerts aujourd'hui à 30.000

Lstg. Le Japon offre déjà des ba-

teaux tout prêts, du dernier sys-
tème à 12 Lstg. la tonne et il re-

çoit des commandes à pins longue
échéance à raison de 8 à 9 Lstg. la
tonne. En Amérique les vapeurs
ancrés sur lest se comptent par
milliers. La crise de navigation em-

pire de jour en jour, et on ne peut
en prévoir la fin. Ses conséquences
sont déjà terribles pour les arma-

leurs qui sont menacés d'une ca-

tastrophe inévitable.Les millionnai-

LES MATINALES
J'ai va, hier, un homme que le dé-

sespoir et l'indignation rendaient tnè-

connaissable.
— Est-ce possible, m'écriai-je que la

saison des étrennes vous mette dans nn

état pareil ?
— Les étrennes ! Ah oui parlons-en.

Vous allez voir comment nous avons été
servis cette année. En fait de surprise
nous en avons eu une dont nous sommes

malades, mais malades à en perdre la

raison. Quand on vous dira que chacun

est maître chez lui n'en croyez rien.

Dans ce pays, aujourd'hui, on ne res-

pecte pas plus la fortune des particuliers
que leur intimité. Non seulement cha-

сип peut entrer chez vous comme il lui

plaît, comme dans un moulin, mais

vous ne pouvez plus l'en faire sortir s'il
lai prend fantaisie de vouloir s'y ins-

taller. Vous riez ? Vous vous dites que

je plaisante ? C'est à moi pourtant que
cela est arrivé. Ma maison que je croyais
m'appartenir n'est plus à moi depuis
deux jours. Je me demande même corn-

ment il se fait que nous n'ayons pas été

mis dehors avec ma femme et mes en-

fants comme de vulgaires locataires.
Deux Russes, présentant bien et em-

mitouflés de belles fourrures, sonnèrent
un après-midi de la semaine dernière à

notre porte. Ils entrèrent et demandé-

rent si nous n'avions pas de chambre à

louer. Ma femme leur répondit que la

maison nous appartenait et que nous ne

louions à personne. De fil en aiguille,
de renseignement en renseignement, le

couple s'installa trouvant l'intérieur à

son goût. Il nous déclara, finalement,
sans aucune émotion, qu'il nous impo-
serait sa présence parce qu'il ne savait

où aller gîter.
Et il ne partit plus. Et nous ne som-

mes plus chez nous. Et il me faut cou-

rir d'une autorité à Vautre pour exposer
mon cas et solliciter la faveur de ne

recevoir chez moi que les gens qu'il me
plaît de voir. Voilà où nous en sommes

en plein Péra. On vous prend votre

portefeuille un jour, votre maison le

lendemain, votre garde-robe une autre

fois. Mais nom d'un petit bonhomme des

mœurs comme ça on n'en voit qu'ici.
— Je crois, répliquai-je en matière

de conclusion, ahuri aussi devant une
telle désinvolture, qu'il faudra bien se

décider à installer des mitrailleuses
chez soi. Il n'y a pas d'étrennes plus
utiles. Ça coûte un peu cher mais ça
vaut son prix.
L'année nouvelle commence bien.

Ollé ! О lié !
VIDI

NOUVELLES DE RUSSIE
Les socialistes

révolutionnaires
ukrainiens et les Soviets
La commision centrale extraordinaire

de l'Ukraine a publié la résolution sui-

vante :

Le congrès du parti ukrainien socialis-

te-révolutionnaire maxiinaliste a décidé
de lutter contre le pouvoir des Soviets

Par conséquent les membres de ce parti
sont considérés comme les ennemis du

régime soviétiste et mis en état d'arrès-

tation.

A Moscou, les bolcheviks ont arrêté le

leader des socialistes-révolutionnaires ma-

ximalistes, Tchérépanoff, qui publiait le

journal clandestin «Znamia Trouda», or-

gane de la propagande anti-bolcheviste.

Vers Ja fin du mois de novembre Tchéré-

panoff a été expédié de Moscou à Yéka-

térinbourg pour y être enfermé dans une

prison, mais en route il a été fusillé par
les soldats rouges.

La mobilisation ouvrière
en Géorgie

L'êtat-major de la garde civile en

Géorgie a décrété la mobilisation obliga
toire des hommes âgés de 20—45 ans pour
les travaux des entreprises publiques.
Nouveaux tribunaux

dans la Russie rouge
Outre les tribunaux révolutionnaires les

bolcheviks ont créé dernièrement en

Ukraine des tribunaux relevant de la

res d'hier courent le risque de se

trouver demain dans une gêne voi-
sine de la misère. Dans les cercles
maritimes la consternation est
nérale.

gé-

commission centrale extraordinaire de

l'Ukraine. Un de ces tribunaux vient d'e-

xaminer à Kremectchouk, le cas des

membres du comité social démocrate. 32

d'entre eux ont été condamnés à rester

dans les camps de concentration pour

quinze ans et trois autres à l'expulsion
de la Russie des Soviets.

Au Caucase
D'après les informations parvenues -du

Caucase, les détachements anti-boîchevis-
'

tes suivants luttaient contre les Soviets

dans la province de Térek vers la fin du

du mois de novembre de l'année écoulée :

1) Le détachement du colonel Féîis-

souchéhine, comprenant près de 80.00

cosaques dans la région de Kikiiar et de

Mozdok et qui a occupé la station de Pro-

kladnaya et a pris aux bolcheviks deux

trains blindés; 2) celui du général sultan

Kelétch-Guiroi et du colonel Klédjbieff,
formé des cosaques et des montagnards
de Tchétchina lesquels déploient leur ac-
tivité dans la région de Narzade.
Au mois de novembre les trains ne cir-

culaient plus sur le réseau Viadikavkas-

Krozni, toutes les stations avoisinantes

ayant été la proie de soulèvements. Mal

gré les représailles impitoyables que pra-

tiquent les bolcheviks, les soulèvements
ne cessent pas d'éclater un peu partout
d*une façon réitérée. Après là répression
d'un soulèvement, les bolchevistes expé
dient les habitants de la stanitz occupée
vers le nord et les remplacent par les

soldats rouges.

Presque toutes les sections des groupes

rouges cantonnées à Viadikavkas ont été

expédiées en dehors de la ville pour lut-

ter contre les insurgés. Là garnison de

Viadikavkas ne comprend que des déser-
teurs enrôlés par les soviets, pour la plu-
part des paysans de 16—17 ans originai-
res des provinces d'Oral et de Riazano.

Les soulèvements
au Turkestau

Dans les provinces de Fergan la popu-
lation indigène est en révolte continuelle

contre les soviets. De grands soulève-

ments s'y développent actuellement, sou-
tonus par le détachement russe corn-

mandé par Vassili Donietz. Les insurgés
ont attaqué la région d'Andigen et ont

occupé les communications entre cette

ville et Doussalian-Abad. Ge sont les offi-

ciei'8 russes qui dirigent les détachements
anti-bolchevistes indigènes.
L'ataman des troupes cosaques d'O-

renbourg; Doutoff, actuellement en Chine,
a fait connaître aux insurgés qu'il est

prêt à soutenir tout soulèvement ayant,
pour but l'écroulement du régime bolehe-
viste

La politique et les
beaux-arts

Le Travail communiste, journal parais-
sant à Moscou, dans un article sous le
titre «La politique et les beaux-arts»
écrit ;

Une artiste de Kieff, Mme Jourkovskaiâ-

Douvanova, a été invitée par les autorités

soviétistes au théâtre Piccolo pour y dé-

charner en présence des soldats rouges
des poésies révolutionnaires. Mais l'ai-

tiste, au lieu de ces dernières, a dé-

clamé des pièces de caractère provocateur
et anti-bolcheviste. La commission extra-

ordinaire de Kieff a condamné cette ar-

tiste à la peine capitale.
La situation à Kertch

D'après les informations de personnes

qui ont pu s'enfuir de Kerfch depuis le

départ de l'armée russe la situation y est

la suivante ;

Après avoir occupé la ville, les trou-

pes rouges l'ont encerclée ne laissant

personne, soit pour y pénétrer soit
pour en sortir. Ensuite les bolchevis-

tes ont entrepris l'enregistrement des ha-

bitants, ce qui a duré trois jours. La po-

pulationaété tenue de se procurer des
vivres pour trois jours et de ne pas quit-
ter les maisons pendant toute la durée de

l'enregistrement. La circulation en général
a été arrêtée. D'après les résultats obte-

nus par l'enregistrement, la population
a été divisée en trois catégories dont la

première comprend ceux qui ont pris une

part active dans la lutte contre les bolche-

viks. D'après le journal Isvestia édtié à

Kertch les bolcheviks ont découvert 860

personnes appartenant à cette catégorie
et qui ont toutes été fusillées. Les habi-

tants de la ville affirment qu'en réalité ce

chiffre a été deux fois plus élevé. La deu-

xième catégorie comprend les personnes

qui ont lutté d'une façon passive contre

les Soviets; leur sort sera réglé ultérieure-

ment; pour chaque cas séparément. La

troisième catégorie comprend tous ce qui
n'ont en aucune façon pris part к la lutte

contre les So rtv .

La ville ayant été complètement isolée,
les prix ont haussé incroyablement.
Les bolcheviks ont déclaré que tous les

bourgeois qui ne se trouvaient pas en

Grimée avant le mois d'octobre 1917, dei-
vent être expulsés de la Grimée et envo-

yés à leurs provinces d'origine. Ainsi les

bolcheviks ont déjà expédié à Pétrograd
un train de bourgeois, originaires de cette

ville, Un autre train sera dirigé prochaine-
ment sur Moscou. T.H.R.

La situation
en Asie-Mineure

Bulletin militaire
du 2 janvier 1921

Dans la maliaée d'hier, 1er jan-
vier, une force ennemie composée
d'environ 50 irréguliers a attaqué
nos avant-postes du village Tseu-
keli. Poursuivi par un de nos dé

tachements, l'ennemi en désordre
a fui vers Orobar Déré.

Quartier général de Smyrne

(Conférence des premiers ministres
Londres, 3. T.H.R.— L'Evening Stan-

dard apprend que Lloyd George n'a reçu

aucune invitation pour assister à une

conférence des premiers ministres alliés.

Toutefois, où croit au Foreign Office

qu'une conférence ne tardera pas à être

réunie.

: Yff FRANCE
Le désarmement

de l'Allemagne
Paris, 4. T. H. R.— Aucune in-

formation autorisée n a encore été

reçue à Paris sur l'attitude que le
gouvernement britannique compte
prendre en présence de la résis-
tance opposée par l'Allemagne aux

mesures de désarmement.
La nouvelle suivant laquelle lord

Churchill viendrait à Paris n'est
pas confirmée jusqu'à présent. On
ne sait pas non plus quand aura

lieu l'entrevue dont il a été ques-
tion à plusieurs reprises entre les
chefs de l'Entente.

La mort
de M. Betbmaa-Hollweg
Paris, 4. T. H. R.—A propos de

la mort de l'ancien chancelier du
Reieh, M. Bethmarm-HoJiweg, Gau-
vain évoque dans le Journal des
Débats la part de responsabilité
dans ie déclanchemént de la guerre
mondiale, qui pèse sur ce fonc-
tionnaire prussien.

<f Dès le printemps de 1913, dit
Gauvain, le grand état-major de
Berlin chercha l'occasion d'une
grande guerre préventive. La pru-
dence persistante des gouverne-
ments français, anglais et russe

prévint la conflagration Mais, dès
cette époque, M. Bethmann-Holl-
weg s'appropriait, sciemment ou

non, la politique militariste des von
Moitke, Tirpitz et Ludendorff. Sans
peut-être désirer la guerre, il sou
tenait la politique qui la rendait
inévitable. Il ne dirigeait rien
ii fut toujours l'instrument d'nom
mes dont il ne cherchaitpoint à
découvrir les arrière-pensées.
Suppression de la taxe de

10 o[o sur les affaires
d 'exportation

Paris, 3. T. H. R.—L'article 72,
3me alinéa, de la loi du 25 juin
1920 exempte en principe de l'im-
pot sur le chiffre d'affaires les opé-
rations de vente, de courtage ou de
commission qui portent sur des
objets et marchandises exportés,
sous réserves en ce qui concerne

l'impôt de 10 ojo d'exceptions cou-
cernant les trois articles suivants :

robes, manteaux, ouvrages de mo-

des, dentelles et plumes.
L'expérience ayant démontré

qu'il y a là une entrave au com-

merce d'exportation, un décret
vient de supprimer ces exceptions.

La Bourse de Paris
Paris, 4. T. H. R.—La première

séance de l'année a été aussi satis-
faisante qu'on pouvait l'espérer, eu
égard au petit mouvement actuel
des affaires. La reprise des cours a

été générale. Au parquet on a coté
pour la première fois le 6 ojo qui
s'inscrit à 100 francs le libéré et.
101.75 le non libéré. Les sociétés
françaises de crédit, les valeurs de
sucre, de transport, d'électrieité,
le groupe turc sont particulière-
ment favorisés en avance.
En coulisse, on est aussi bien

disposé qu'au marché officiel,

La Grèee ]
et la question d'Orient

Londres, з janv.
Le «fvlernmg Posta écrit que la

Grèce constitue encore un facteur
important dans la question d'Orient.
La politique anglaise désire Sa col-
laboration de l'élément grec dans
la pacification de l'Orient, mais ne

peut s'empêcher de regretter pro-
fondement Se résultat des élections.

(Bosphore)
Le travail

en Tcbéco-Slovaquie
Prague, 3 janv.

On attend ici l'arrivée d'une délé-
galion travailliste anglaise, placée
sous la direction de Ii. Thomas.
Ш1. Mac Donald et Henderson

feront partie de cette délégation
qui étudiera les conditions de tra
vas! en Tehêco-Siovaquie en même
temps que l'utilisation réciproque
de la main-d'œuvre entre les deux

pays. (Bosphore)
Le général Zeligowski

Varsovie, 3 janv.
Un décret du généra! Zeligowski

dit que la mobilisation générale
qu'il vient de décréter sur. finit le
territoire occupé par les troupes
polonaises n'a aucun caractère

agressif. Il s'agit seulement de là

protection des frontières.

(Bosphore)
M. Venizelos et la Grèee
Les dépêches de félicitations

pour sa fête continuent à affluer
chez M;.' Vonizelos.
La première reçue fut celle de fifl

Bodossak? Athanassiadi, la seconde
celle de Sa communauté de Ta
tavla.
Les souhaits des Grecs d 'Ame

rique insistent pour l'établisse-
ment d'une république.
Dans sa dépêche aux journaux

pour démentir mie prétendue colla-
boration avec Se roi, M. Venizelos
dit que cette nouvelle est absolu-
ment fausse. SI ne commettra jamais
Se crime d'humilier la Grèce par
uns collaboration de ce genre. Les
Alliés restent inébranlables dans
leur politique de méfiance envers

le roi et son gouvernement.
(Bosphore) |

En Allemagne
Berlin, 3 janvier.

Une commission financière spé-
ciale a été instituée pour l'étude
des questions relatives à la coor-

dinatîcn des dépenses l'Etat.
La nouvelle loi fiscale pourra

entrer en vigueur dans Se courait
de mars prochain. СЕозфИоге);

La Hollande à Vilna
La Raye", 3 janvier.

Demain, 4 courant, la Chambre
hollandaise commencera \à dîscus-
sion du projet de loi relatif à l'en-
voi du contingent des Pays-Bas à

Vilna.
Ge contingent sera composé

d'une centaine de soldats.

(Bosphore)
Les relations

russo-hollandal se s

la Hollande, 3 janvier.
La Chambre s'est prononcée en

faveur de la reprise des relations
commerciales avec la Russie des
Soviets. Le gouvernement n'assume
cependant aucune responsabilité.

(Bosphore)
L f

ex-impératrice
d'Allemagne

Londres, 3 janvier.
On télégraphie de Dorn que i'ex-

impératrice Augusta. traverse une

crise très grave. Le cceur fonc-
tienne à peine. (Bosphore)
L'accord russo-polonais

Londres, 3 janv.
Une dépêche de Varsovie à l'a-

gence Reuter dit que les pourparlers
avec la Russie soviétiste ne sont

pas rompus, mais subissent un

temps d'arrêt, à cause spécialement
des difficultés qui ont surgi au
cours des discussions économiques.
C'est la partie la plus délicat®

de l'accord actuellement négocié.
On espère pourtant que les diffh-
cultés présentes seront aplanies.

(Bosphore)
Les cheminots bavarois

Berlin, 3 janv.
La grève des chemins de fer est

sur le point d'être déclarée en

Bavière.
(Bosphore)

France
Réceptions de M. Longues
Paris, 3. T.H.R.— M. Leyguea, prési-

dent du conseil et ministre des affaires

étrangères, reçut lundi matin le générai
Townshand, membre de ià Chambre des
communes et Ahmed Riza, ancien prêsi»
dent de la Chambre ottomane.

Les résultats économiques
de la guerre

Paris, 3. T.H.R.—- M. Broqjliet, proies-
saur de droit à Strasbourg, publie dans
le Monde Nouveau, un article sur les ré-
sultats économiques de la guerre et dont
voici un extrait :

.« Les résultats de la guerre ont puis-
samment équilibré la situation indus-
trielie de la France, lo parce qu'elle
lui a restitué les gisements miniers indis-
pensables ; 2o parce qu'elle l'a affranchie
de l'infiltration juridique de l'économie
nationale allemande sur son propre ter-

ritoire. La guerre a fait perdre du temps
à la Franee, mais elle a arrêté aussi

l'évolution économique du monde entier,
même des neutres. Son domaine colo-
niai est reconstitué et délivré de toute

hypothèque étrangère, occulte ou offi-
cieile ; dès maintenant, l'Afrique du

Nord forme plus une seconde France

qu'une colonie. L'avenir de, la France,
sans ménager aucun autre point de vue,
est au delà des mers. »

Défi du général vou Seekt
Paris, 3. T.H.R.— Le général von

Seekt, commandant ce qui reste d'ar-
mées permanentes allemandes, écrit le

Petit Parisien à rappelé à ses soldats, à
l'occasion du nouvel an, qu'ils doivent

garder leur épée affilée.
Juste à l'heure où les alliés examinent

la requête de l'Allemagne tendant à gar-
der sa police de sûreté et ses gardes ci-
viques, ce militaire rappelle, avec à pro-

pos, qu'il existe de l'autre côté du Rhin
un parti militariste incorrigible.
Mais ces paroles qui forft songer aux

discours de l'ex-Kâisér ne sauraient
émouvoir les alliés, alors que la Reichs-
wehr réduite à 100.000 hommes ne

campe plus à Metz ni à Strasbourg, et

que les alliés occupent Cologne, Gobleaz
et Mayénce.

' '

Les deux socialisme*

Paris, 4.T.H,R.—Dans.la France Libre
M. Paul Passy oppose le socialisme idêa-
liste français au réalisme cynique dos

doctrines ultramarxistes. s Les ..socialistes
idéalistes de tradition française ont tou-

jours poursuivi,dans la révolution sociale

même, lé triomphe de la justice. Ils so

rattachent à la tradition démocratique
« tous les hommes sont égaux», et à la

tradition chrétienne « tous les hom-
mes sont frères. » Or, il y a

d'autres socialistes, les disciples outrés
de Marx et Dengels, les ultramarxistes

qui traitent ce point de vue avec mépris.
Notre théorie est adéquate à l'idée de

justice, disent les ultramarxistes ; mais

ce n'est pas parce qu'elle est juste que
nous poursuivons sa mise en pratique.
Notre directive, c'est l'intérêt dmproléta-
riat, car l'intérêt est le point de départ
réel de toutes les actions humaines.

La question sociale n'est au fond qu'un©
question de ventre. M. Passy conclut en

affirmant que ie parti socialiste français
appelle seuis à lui ceux-là- pour lesquels
ia raison d'être du socialisme' se trouve

non dans les intérêts d'une classe, mais

dans la poursuite de là justice.

L'exposition coloniale
de 4925

Paris, 4. T.H.R. — M. Angoulvant dé-
clara que l'exposition coloniale de 192Э

qui doit avoir lieu à Paris sera une vi-

vante apothéose de l'expansion coloniale
française. On présentera au publiç et aux

»



hommes d'affaires le merveilleux spec-
tac le des richesses du domaine colonial

français.

4M* ИйяЗЫ.®

Angleterre
Krassine

Londres, 3. T. H. R.— M. Krassine a

reçu une dépêche le rappelant à Moscou,
mais on assure que son départ est tem-

poraire et que c'est simplement pour
être consulté sur certaines clauses de

l'accord. II ne serait pas question de

rupture qe négociations.
M. Krassine aura encore une entrevue

avec le ministre de commerce cette se-
«

marne. Il ne quittera donc pas Londres

de si Jtôt.

Les élections en Irlande

Londres, 3. T. H. R. — On croit que
les élections pour les nouveaux parle-
ments en Irlande auraient lieu en mai

prochain. Les candidats ont déjà été

choisis dans l'Ulster et même les minis-

très du 1er cabinet ont déjà été pressentis.
Le secrétaire d'Etat pour l'Irlande est;

d'avis que, dans 6 mois, les deux parle-
ments seront en plein fonctionnement.

Etats-Unis
Pour le désarmement

général
' New-York, 3. T. H. R. — Le journal
américain 'World a entrepris, en faveur

d'un désarmement général, une vigou-
reuse campagne. Toutefois, il convient

d'accueillir avec les plus extrêmes réser-

ves le bruit suivant : que le président
des Etats-Unis aurait l'intention de con-

yoquer une conférence internationale en

vue d'examiner cette question.

Allemagne
A propos du désarmement

Munich, 3. Т. Н. R. — M. De Gerlach,

parlant de la question des gardes civi-

ques bavaroises, dans un article de la

Welt am Montag, approuve entièrement

les gouvernements de l'Entente d'exiger
leur dissolution.

« Il n'est pas de danger communiste

en Bavière, écrit-il, mais il existe unique-
ment un danger réactionnaire. C'est un

bluff de la part de la Bavière que de

vouloir maintenir ces gardes civiques. »

Le marquis Imperiali
Rome, 3. A.T.L— Le comte Sforza,

ministre des affaires étrangères, a

adressé un chaleureux télégramme au

marquis■ Imperiali, déclarant que le

gouvernement -désire lui renouveler, en

même temps que le pags, qu'il n'oublie

pas les services èminenls qu'il a rendus

à l'Italie.

Le comte Sforza ajoute qu'il espère
qu 'avec les hautes fondions qui lui ont

été confiées auprès de la Société des na-

tions son activité sera conservée au

pays.

La Haute-Cour de Leipzig
Berlin, 3. A.T.I.— La Haute-Cour de

Leipzig, chargée d'examiner les plain-
tes portées par les alliés contre les

coupables de guerre allemands, se réu-

nira vers la fin du mois courant.

En premier lieu, sera examinée la

liste britannique.

M. Giolitti

Turin, b. A.T.I.— M. Giolitti, qui était

arrivée ici le 31 janvier, est reparti.
Son absence sera de courte durée. Il

rentrera à Turin le 7 courant pour as-

sister,en qualité de notaire de la Cou-

renne au mariage civil de la princesse
Bona.dc Savoie avec Conrad de Bavière,
au château d'Aglaé.
Le mariage religieux, auquel assis-

teront également la reine ainsi que les

princesses, aura lieu le 8 janvier.
Le sénateur Mac Cormick

Rome, 3. A.T.I. — Le sénateur Mac

Cormick a été reçu par le roi.

Le traité de Spa
Londres, 3. A.T.I.— L'ambassadeur

d'Allemagne a longuement conféré avec

lord Curzon. D'après les journaux, la

conversation a roulé spécialement sur la

nouvelle situation créée par la non

exécution, de la part de l'Allemagne,
de certaines conditions fixées par le

traité de Spa.
LordCurzon a. exposé à l'ambassadeur

dAllemagne le point de vue du gouver-

nement anglais.

Les chemins de îer roumains

Bucarest, 3. A.T.I.— Le gouverne-

тек) roumain, sérieusement préoccupé

par l'insuffisance des moyens de coin-

muaications et le mauvais état du maté-

riel roufant, a entamé des pourparlers
avec des groupes français et anglais

pour la reconstruction de ses lignes

ferrées et de ses machines.

Les banques roumaines aident sérieu-

semeext, dans ce but, le gouvernement.
Grâce \шх crédits qu'elles lui ont accor-

dé, le gouvernement a pu passer à

l'étranger d'importantes commandes de

locomotives.
L'Indépendance Roumaine dit que le

relèvement du pays ne pourra s'effectuer
tant que les communications n'auront

pas été améliorées.

L'attentat au Sénat roumaiu
Bucarest, 3. A.T.I.— L'enquête pour

découvrir les auteurs de l'attentat сот-

mis le 8 décembre dernier an Sénat
roumain continue activement.

Les autorités policières ont procédé à

plusieurs arrestations, mais aucune piste
sérieuse n'a pu être découverte. On s'ac-

corde cependant à penser qu'il s'agit
d'un complot anarchiste.

On sait que le gouvernement a institué

dakis, nous nous sommes trouvés devant

une tâche colossale. Il fallait cornmen-

cer par l'alpha. Non seulement il n'y
avait encore rien de positif, mais il y
avait encore bien des choses négatives,
qui semblaient devoir entraver notre ac-

tion bienfaisante:il y avait des mauvaises

habitudes et des préjugés dont il fallait se

un prix de 200.000 léis pour celui qui débarrasser.

découvrira les auteurs de cet attentat,
dont la dernière victime es t le sénateur

Gheorghiu, qui a succombé après d'à-

troces souffrances.

il GRECE [1THRACE
Notre enquête sur

l 'administration hellénique
Déclarations

de M. N. Xydakis,
gouverneur général
fDe notre envoyé spécial)

Andriïiople, le 25 décembre.
Au moment où le sort du traité

de Sèvres est vivement discuté, le
Bosphore a jugé intéressant de se
livrer à une enquête en Thrace,
sur l 'œuvre de l 'administration
hellénique. Cette enquête, menée
auprès des administrateurs et des
administrés, pourrait, peut-être,
par la lumière qu'elle apporte, ai-
dar à l'éclaircissement de la situa-
tion.
Nous avons visité, d'abord, le

nouveau gouverneur général, M.
Xydakis, qui a derrière lui une

longue carrière bien remplie et n'est
pas un étranger pour le pays. Il a
été consul général de Grèce à An-
drinople pendant deux ans et, à ce

titre, il connaît û fond toute la ré-
gion pour l'avoir parcou rueà plu-
sieurs reprises. C'est pour cela,
sans doute, qu'il a été désigné à ce

poste de confiance et c'est égaie-
ment pour cette raison qu'il compte
dans le pays des amitiés aussi an-
ciennes que sûres.
Au surplus, M. Xydakis est un

homme aux conceptions modernes,
doué de sérieuses qualités d'admi-
nistrateur, d'un savoir faire et
d'une amabilité parfaite. Il a, d'ail-
leurs, une haute idée de la tâche
qui incombe à la Grèce dans les
circonstances actuelles.

« La Grèce, nous déclara-t-il, est
amenée, par la force des événe-
rnetits, à remplir une grande mis-
sion historique. Elle tient à cœur
de montrer par des faits qu'elle est
réellement un facteur de progrès et
de civilisation.

Nous travaillons de toutes
nos forces à l'apaisement intérieur,
afin de pouvoir concentrer toute
notre attention à la création d'une
administration éclairée, paternelle
dans les nouveaux territoires, nous
permettant de conquérir la sympa-
thie de nos administrés comme du
monde extérieur. En un mot, le
gouvernement, avec l'appui du
peuple hellène, est en train d'as-
sumer une tâche considérable,mais
nullement au dessus de ses forces,
afin de mériter la pleine et entière
approbation du monde entier. »

Ce sont là d'excellentes idées qui
témoignent de la largeur de vue

de la personnalité qui est appelée
à diriger parmi tant de difficultés
les destinées de la Thrace.
Et pour montrer l'œuvre que

l'administration grecque a entre-
prise et doit mener à bonne fin,
M. Xydakis commence par nous

tracer le sombre tableau que pré-
sentait le pays au moment où l'ad-
ministration heiléniqae est venue

s'y installer.
« — La Thrace se trouvait alors dans

un état lamentable.

Le

Turc essentiellement guerrier et conqué-
rant, a porté son attention particulière-
ment sur son organisation militaire. Le

reste ne l'a guère intéressé. C'est pour
cette raison qu'à la place des institutions
de culture, vous voyez surtout de belles

casernes dans cette ville, témoignant de

l'esprit du conquérant.

Il n'a pas pensé à mettre en va-

leur les autres richesses innombrables de

ce pays. Agriculteur, il a .pratiqué ce mé-

tier sans chercher à le per-
fectionner. Il n'a jamais eu le souci de se

défaire d® ses routines, de son système
préhistorique d'agricultures, pour adop-
ter les méthodes scientifiques modernes.

Si l'Etat a manqué à ses devoirs essen-

tiels de relever le pays, l'initiative privée
n'est pas venue en combler les lacunes.

Les huit

Le premier devoir de la Grèce était

d'assurer à tous le bien-être. Bien enten-

du, ce but ne pouvait pas être atteint en
un jour. Il fallait d'abord donner à tous
les habitants le sentiment qu'ils seraient
traités sur un même pied d'égalité et

qu'ils jouiraient d'un régime de liberté et

de justice.

Nous y avons
aussitôt rétabli la sécurité. Elle est main-

tenant parfaite : parcourez le pays d'un

bout à l'autre, vous trouverez partout le

calme et la tranquillité. Les routes sont

sûres. Les paysans se sentent conforta-

blement chez eux. Nous sommes arrivés

à l'apaisement après lequel soupiraient
les malheureux habitants de ce pays, de-

puis tant d'années,après la quiétude mo~

ralè viendra sans doute la quiétude ma-

térielle.

— Le gouvernement a pris toutes les

mesures nécessaires pour ..combattre la

vie chère. Il poursuit sans pitié l'accapa-
rement et la spéculation. Il a taxé les den-

rées alimentaires. Cela, certes, ne plait
pas aux mercantis, aux négociants qui
veulent s'enrichir au détriment du bien-

être public, mais les masses sont con-

tentes de se voir protégées par les mesures

du gouvernement.
Nous avons à cœur d'augmenter la ri-

chesse du pays. Et dans cet ordre d'Idées
nous avons déjà réalisé pas mal de eho-
ses. Nous avons distribué de la semence

à tous les paysans sans distinction des
secours pécuniaires, des charrues à mo-

leur pour labourer les champs. Nous
avons distribué des habitations à ceux des

réfugiés de Thrace, qui rentrant de l'é-

tranger ont trouvé leurs maisons incen-
diées ou détruites. Nous construisons des

villages tout entiers, nous donnons des

instruments aratoires et des bêtes de la-
bour à ceux qui n'en ont pas. Nous nous

sommes livrés avec ardeur à ce travail de

reconstruction pendant les mois de sep-
tembre et d'octobre. Mais l'hiver qui est
très rigoureux en cette contrée, l'a ra-

jenti. Toutefois, nous sommes occupés à

préparer tous les matériaux de cons.truc-

tion, surtout le bois, les carreaux, les

briques, afin de reprendre au printemps
notre travail avec plus d'intensité.

— Pourriez-vous me dire quelle est la

polilique du gouvernement envers les di-

vers éléments du pays ?

— Nous ne faisons aucune distinction
entre les citoyens du pays. Tous sont

égaux devant la loi. Nous - respectons les

libertés confessionnelles et culturelles de

chaque élément. Non seulement nous n'en-

travons pas leur libre expansion, mais au

contraire, nons la favorisons par tous les

moyens. Ainsi, nous faisons un gros ef-

fort pour l'instruction publique de l'été-

ment musulman. Nous entretenons les

écoles, les institutions de bienfaisance tur-

ques qui se trouvaient dans un complet,
dénumentet qui sans l'aide du gouverne-
ment auraient fermé leur porte. Il est

naturel que tous les éléments, se voyant
l'objet de tant de sollicitude de la part du
gouvernement, tiennent à observer de
leur côté une attitude loyale envers l'Etat
en accomplissant tous leurs devoirs de

citoyen. Ils comprennent bien que l'Etat
soucieux d'assurer Ге bien-être du citoyen,
ne souffrirait pas que des individus, mus

par des intérêts quelconques, viennent

entretenir l'agitation dans le pays et en-

traver son œuv.e de relèvement et de

progrès.
—M. le Gouverneur-général,il serait in-

téressant de savoir si le changement du

cabinet a provoqué un changement dans
le personnel de votre administration ?

— Oh, presque pas, à part quelques
exceptions qui ont été motivées, d'ail-

leurs, par des raisons de service. Le gou-
vornement actuel, comme n'importe qael
cabinet hellène,

ne connaît que des

fonctionnaires servant fidèlement la pa-
trie.

— On a mené un grand bruit autour

d'une tentative de soulèvement qu'aurait
provoqué le général Zymbrakakis. Que
faut-il en croire ?

— Il n'y a eu absolument aucune terr-

tative de révolte contre le gouvernement.
Les bruits qui ont couru à ce sujet n'ont

pas même été jugés dignes d'être démen-

tis. L'armée profondément consciente de

ses devoirs envers la patrie, a toujours
conçu et accompli sa mission avec dignité

Lettre de Sofia
La politique extérieure du

gouvernement bulgare
(De notre correspondant particulier)

Sofia, 30 décembre 1920

A la Chambre des députés, M. Al.

Dimitroff, ministre de l'intérieur et mi-

nistre par intérim des affaires étrangères,
a tait un exposé de la politique exté-

rieure du gouvernement et répondu en

même temps aux interpellations du parti
communiste au sujet de la reprise des re-
lations diplomatiques et commerciales en-

tre la Bulgarie et la Russie des Soviets.
Le ministre a réfuté le reproche

adressé au gouvernement bulgare d'avoir
admis en territoire bulgare des contre-

révolutionnaires russes et de leur avoir

pié„é assistance ainsi que d'avoir orga-
nisé, en outre en Bulgarie, un régiment
de volontaires russes qui aurait été en-

suite envoyé en Russie pour y combattre

contre les troupes soviêtistes. Parlant du

principe que nul ne peut être poursuivi
pour délit d'opinion, le ministre a déclaré

que le gouvernement bulgare ne pouvait
pas refuser l'hospitalité aux réfugiés rus-

ses, quelles qu aient été leurs convictions,
d'autant plus que la grande majorité d'en-
tre eux étaient des malades, des femmes
et des enfants. En leur accordant refuge,
le gouvernement bulgare ne s'est inspiré
que de principes humanitaires, ainsi qu'il
a procédé d'ailleurs à l'égard des insur-

gés turcs de la Thrace qui se sont réfu-

giés en territoire bulgare, où ils ont été

désarmés.

En ce qui concerne les deux notes

adressées au gouvernement bulgare par le

commissaire Tchitchérine, M. Dimitroff a
donné lecture de la réponse de la Bulga-
lie, déclarant qu'à son avis, ces tentati-
ves du gouvernement soviétiste russe de

repiendie les relations commerciales
avec les autres Etats ne sont pas dictées

uniquement par le désir d'y exporter les
grandes quantités de matières premières
entassées en Russie et d'alléger, par là, la
crise économique dans ces pays, mais

qu elles constituent une manœuvre in-

génieuse pour la propagande boicheviste
et pour l'approvisionnement de la Rus-

sic en machines, outils et autres produits
qui lui sont nécessaires. Etant donné que
la situation en Russie n'est pas encore

stable et que les grands Etats n'ont pas

repris avec elle les relations diplomatiques
et commerciales, la petite Bulgarie de-

vra observer une attitude d'expectative.
Passant à la question de la suspension

des communications entre la Yougoslavie
et la Bulgarie, le ministre a souligné que
ie gouvernement bulgare, dans son désir

de se montrer conciliant à l'égard de la

7 ougosiavie et de reprendre le plus tôt
possible ses relations avec elle, avait

commencé, bien avant l'entrée en vigueur
du traité de paix, les livraisons prévues, à
savoir de 50.000 tonnes annuelles de chai-
bon. En effet, a-t-ii dit, la Bulgarie a

déjà livré, sur cette quantité, plus de

27,000 tonnes. La Bulgarie a également
livré à la Yougoslavie plusieurs centaines
de vag'ons, locomotives et fourgons, ainsi

que des machines de l'arsenal.

N.
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un conflit sanglant allait éclater, lorsque
les troupes arméniennes, il y a quelques
jours, se retirèrent. Entre temps des pour-

parlers avaient liou à Tifiis avec le délé-

gué nationaliste. Ces pourparlers viennent

d'aboutir.

Ainsi, à l'opposé de ce qui se passe au-

tour d'elle en Transcaucasie, la Géorgie
liquide tous les conflits par les moyens

pacifiques. II faut louer un gouvernement j
qui arrive ainsi à éviter les orages les

plus violents. Pour comprendre cela il

faut savoir que le pëuple géorgien est so-

lidement lié à son gouvernement et qu'il
a conscience de son droit, de sa force et

de sa volonté, de sorte qu'aucune in-

fluence extérieure ne saurait agir sur lui.
G.V.

ECHOS ET NOUVELLES

années de guerre incessantes dont elle a j et dévouement
et a su s'attirer le térnoi-

été le théâtre, avec la destruction sys- | gnage unanime de l'admiration et de la

té'matique des villages ont achevé le mal-

heur de la Thrace. De sorte que lorsque
nous y sommes venus, nous l'avons trou-

vée plus lamentable que jamais.»
C'est dans-cet état que la Grèce a hé-

rite de ce pays. Quelle serait l'œuvre à

laquelle s'attèlerait l'administration hellé-

nique de préférence ?

« — En arrivant ici, poursuit M. Ny-
d

reconnaissance de la population. EHe as-

sure la défense nationale, la paix et la

sécurité ihtérleures. Avec de tels prin-
cipes et de tels éléments nous pouvons

regarder l'avenir avec confiance et pré-
dire le plus grand succès à Гadministra
tion hellénique en Thrace.

T. Z.

(De notre correspondantparticulier)
Batoûm, 28 décembre 1920.

Je crois pouvoir comparer la situation

précédemment créée en Transcaucasie à

un onage qui se serait déchaiaé sur cette

contitée. Un véritable tourbillon s'est

abattiu sur l'Arménie. 11 faudrait voir au

fond de cette lutte l'inimitié existant entre

cette nation et les musulmans, Turcs ou

Ajerbaidjaniens. Mais l'orage a passé,
déferlant ses eaux noires et troublées
hors des frontières géorgiennes, sans por-
ter à l'intérieur ses vagues dangereuses,
tandis que tout autour du pays le tonnerre

ne cesse de gronder encore. Dans toutes

ces agitations incessantes la ligne de con-

duite de la République géorgienne est

toujours la même ; elle lui est dictée par
sa constitution môme dont le point prin-
cipal est qu'elle reste toujours neutre

dans tous conflits internationaux. La

Géorgie, solidement bâtie dans ses fron-

tières, ne pouvait tout de même rester

passive devant les événements qui se

déroulaient chez ses voisins. Elle mobi-

lisa les forces vives du pays. Mais à l'in-

térieur, des éléments étrangers, profitant
de l'hospitalité généreuse d'un gouverne-
ment démocratique, peu nombreux mais

d'une audace déplacée, voulaient complo-
ter contre l'ordre établi dans notre ville

même. La police veillait ; tous furent ar-

rêtés. On avait constaté déjà depuis long-
temps ici que les éléments provocateurs
de désordre sont constitués d'étrangers.
Le dernier incident de Batourn le prouve
une fois de plus.

Un autre événement, heureusement ré-

glé, se passait sur les frontières orientales

de la Géorgie. Le gouvernement bolche-
viste arménien avait demandé à la Géor-

gie d'çvacuer la zone occupée auparavant
avec le consentement du précédent gou-
verneruent arménien. La Géorgie avait r.e-

fusé. A cela, l'Arménie répondit par l'oc-

cupation de quelques localités. Le goul
vernernent géorgien envoya des troupes-

L'attentat contre M. Dragoumîs
Les auteurs de l'agression contre le

major Dragoumis, de la mission militaire
hellène, n'étaient pas encore arrêtés hier
soir. Mais cette arrestation ne saurait
tarder.

M. Coamaris, le chef du bureau con-

sulaire, hellène a déclaré hier à un de
nos collaborateurs :

— Les agresseurs nous sont connus.

L'enquête est en train d'être achevée.
Pour ie moment nous ne pouvons livrer
leurs noms à la publicité.
L'état du blessé, bien que toujours

grave, ne présente pas de complications.
Arrivée et départ

Le capitaine de vaisseau Criézis, ex- ;

attaché naval auprès de la légation de I
Grèce, actuellement acci édité en lai
même qualité à Londres, est arrivé en i
notre ville.

*
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M. Massezowky, secrétaire du consulat
de Pologne est parti hier pour Varsovie.

Le prince-héritier de Roumanie
On annonce d'Athènes que vers la fin

de cette semaine est attendu en cette
ville le prince-héritier de Roumanie,
Charles, qui se rendra de Constantza au

Pirée à bord d'un contre-torpilleur rou-

main. Le séjour à Athènes du prince
Charles sera de courte durée.

M. Caneliopolos
Le haut-commissaire de Grèce, M. Ca

neilopoulos continue à garder ses appar-
tements à la suite d'une indisposition qui
présente certaines complications. La tem-

pérature est de 39 à 39 li2.
Nous présentons à M. Canellopoulo

nos vœux de prompt iétablissement.

Délégation turque à Rome

Osman Nizami pacha, nommé reprê-
sentant diplomatique à Rome et qui se

trouvait à Vienne, sera, vers la fin de la

semaine, dans la capitale italienne.

Les criminels précoces
C'est samedi prochain qu'aura lieu,

par devant la cour criminelle de Stamboul
le procès du groupe d'adolescents accusés
d'être les auteurs des crimes atroces .com-
mis dans le cimetière de Karadja-Ahmed.

Démobilisation kemaliste
Selon le Pharos de Trébizonde, par

décision du gouvernement d'Augora, les
classes 1305-06-07-08 et 1309 seront

renvoyées dans leurs fu. ers.

Ministère des travaux publics
D'une dépêche adressée de Suisse à la

Subfime Porte par Abdul Vehab bey, ml-
nistre des travaux publics, il ressort

qu'Abdul Vehab bey sera ici samedi pre-
chain.

Arrivages
Lundi les denrées alimentaires soïvan-

tes ont été livrées au marché par les

différentes douanes : 1 million 204,000
kilos de farine ; 1 million 100,000 d'orge,
124,500 de maïs, 855,000 de son, 2
millions 700,000 de blé, 100.815 de sucre

en poudre, 10.000 de sucre en cubes,
9..900 de haricots, 3536 de harengs fu-
més.
Sont arrivés d'Anatolie : 447 moulons,

5 béliers, 96 bœufs et vaches, 950 kilos
d'huile d'olive.

L'industrie séricicole
Le Dr Ossiguian, originaire de Khar-

pout, a fait une découverte importante,
appelée à transformer l'industrie sériel-
coie. Ce médecin a' trouvé le nioyen de

produire de la soie coloriée.
En greffant des ceps de mûrier sur de-

orangers sauvages il a obtenu une plante
ayant la propriété de faire produire de Дм
soie coloriée aux cocons qui s'en nourris-
sent.
Le gouvernement américain aurait fait

des démarches pour acquérir le monopole
de cette découverte.

Société Impériale de Médecine
La prochaine séance de la Société lin-

périale de médecine, aura iieu le diman-
che 9 janvier à 2 h. p. m.

A l'ordre du jour :

Dr Gonos : Communication sur un cas

de tumeur de la moelle épinière.
Les Arméniens de Keramet

Le correspondant particulier du Dja-
gadamard à Guemlek, écrit en date du
1er janvier qne les Arméniens sinistrés de
Keramet qui s'étaient réfugiés à Medz
Nor Ivugh s'étaient rendus, il y a trois
jours, dans leur village pour reprendre
leur récolte d'olives abandonnée. Dès

qu'ils y apparurent ils furent l'objet, d'une
violente attaque de la part de bandes

turques du côté de Boyalidja. Ces bandes
avaient commencé à saccager toute la ré-
coite des Arméniens de Keramet. Ceux-ci.
exaspérés décidèrent de défendre leur
seul bien par leurs propres forces. Un
détachement de jeunes Arméniens bien
armés sous le commandement de Khkor
Tatarian livra bataille durant 4 heures et'
réussit à remettre lés Turcs en déroute.
Ceux ci renouvelèrent leur attaque le
lendemain mais sans plus de succès en

dépit de leur supériorité numérique.
Les élections de Thrace

La cour spéciale chargée de i'examon
des élections qui ont eu lieu sur le front
de Thrace et de Smyrne a déclaré ces

élections illégales et les a annulées.

Un séminaire papal
ICandy. D.N.C.— Le Pape vient de don-

j ner 50.000 lires pour la fondation à Kandy
jdans l'île do Geyian, d'un séminaire papal
créé dans ie but de former un clergé ca-

tholique indigène.

pes...

Le vice-roi des Indes
L'Orient News annonce que le comte

Reading a posé sa candidature à la succès-
sion de lord Chelmsford comme vice-roi
des Indes.

Entre femmes turques
Les dames turques de la haute société

d'Angora ont fondé une association des
femmes musulmanes afin d'aider les fem-
mes turques indigentes. Des succursales
ont été établies dans les principales villes
de l'Anatolie.

Un don
en faveur des réservistes grecs
Le ministre des Etats-Unis à Athènes a

communiqué au Premier hellène que le

gouvernement des .Etats-Unis à l'occasion
de l'a Noël a fait don de 200,000 dollars en

faveur des familles des réservistes grecs.

Dépôts de pétrole
La préfecture du port ayant signalé à

celle de la ville certains dépôts de pétrole
et de benzine qui ne possèdent pas le

permis réglementaire et dont l'emplace-
ment présente des dangers, une enquête
est ouverte.

La caisse des orpheline
La caisse des orphelins avait intenté

au ministère des finances un procès en

restitution de la somme de 400.000 livres
souscrites au profit de l'emprunt in té-
rieur. Le cadi de Stamboul, appelé à se

prononcer, s'est déclaré incompétent.
La caisse des orphelins a interjeté ap-

pel de cette décision.

Le «Gui-Nihal»
Le Seïri-Séfaîne compte céder pour

quatre mois en location, aux négociants
Hàïri et Avni effendis, le Gul-Nihal qui
fera le trafic entre Gonstantinople et.

Alexandrie.
Les journaux turcs souhaitent que le

Gul-Nihal n'ait pas la même mésaventure
que le Gul-Djémal.

Démirdjl Èflehmed Effé
Dérnirdji Mehmed Effé s'est insurgé avec

ses 1.500 hommes contre Moustafa Kemal
à la suite d'un ordre de celui-ci visant
la dispersion de sa bande. Les troupes
kemalist.es ont cerné les rebelles. Effé a

pu rompre la ligne d'investissement et ar-
river à Tavas. Une partie de ses cômpa-
gnons se sont rendus aux forces kema-
listes.

Le sandjak de Karaasi
Le projet de loi ajoutant un crédit de

420,000 livres au budget particulier du
sandjak de Karassi a été sanctionné par
iradé impérial.
Le médecin en chef du Sultan
Le Dr Réchad pacha, médecin en chef

du Sultan, qui figurait dans les cadres.de
ia marine, est transféré dans ceux de
l'armée.

Les employés des trams
Les délégués des employés de la Société

des Tramways ont tenu lundi une nouvelle
réunion au ministère des travaux publics.
Aucune entente n'a pu encore inter-

venir.
Les délégués de la Société auraient, se-

Ion i'Akcham, refusé d'entrer en discus-
sion sur 6 revendications des employés,
considérées par eux comme impliquant
une immixtion dans les affaires intérieures
de la Société.

Le bal Or-Ahaîm
C'est demain soir qu'aura lieu dans les

salons du Péra Palace, le bal paré et

costumé de l'hôpital national Israélite
Or-Ahaim. Inutile de dire que cette fête de
bienfaisance qui réunira le monde le plus
choisi de la capitale, sera un vrai gala
dont le succès comme tous les ans s'an-
nonce des plus brillants. L'habit de soi-
rée est de rigueur.
Le billet étant strictement personnel

ne peut donner droit (celui de famille)
qu'au cavalier et aux dames de sa famille.

Jeunesse sioniste Balat
La jeunesse sioniste Balat organise un

grand bal de famille an profit de l'école
nationale juive (en construction) et sous
le patronage du révérend rabbin Dr D-
Markus. Cette fête, assurée du plus vif
succès, sera donnée le samedi 8 janvier
à 8 h. dans la saile des fêtes de Ivil-Bour-
nou (Phanar).

Béné Bérith

Au programme du Béné-Berith sont
inscrites :

1) Le jeudi, 6 janvier, à 7 h. précises,
une conférence de M. E. Thomas sur

La Question des Rationalités.
2) Le dimanche, 16 janvier, à 3 h.

précises, une matinée musicale consacrée
à l'Ecole Slave.

3) Le jeudi, 20 janvier, à 7 h. précises,
une conférence sur l'Univers et sa for-
mation, par M. L. Isoard.

R° Consolais gensrale ditalja
COSTANT1NOFO Ll

1 cittadini ed i protetti italieni sono in-

vitati a rinnovare rispeltivamente il loro

certifiçato di nazionalità et ia loro patente
di protezione.

— L'Orient News annonce le décès d*

Miss Mary Mac Arthur alias Mrs Ander-

son, leader des femmes travaillistes.
— Les Républiques de l'Amérique cen-

traie ont décidé de se grouper en une

Fédération ayant un drapeau unique, un

même système monétaire et une reprê-
sentation diplomatique commune.

— Tewfik, ex-caïmakaui de Dentzli et
d'Aïdin. a été exécuté par le tribunal de
d'indépendance d'Angora, à l'occasion
d'une affaire de tissus.

— Zia bey, fonctionnaire du ministêl
des affaires étrangères, est nommé const
à Zurich.

— Le procès de Moustafa pacha et d
ses collègues sera examiné demain par l
cour de cassation militaire.

u El f ч $
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Programme du Mercredi 5 Janvier
PERA

Giné-Amphi. Les épaves
V' Luxen bourg Honneur d'artiste.
■« Eclaii Simone.
« Orietûaax. Liberté.
* Etoile.— Fresque Inachevée

NOUVEAU THÉÂTRE
Représentation de M. Raymond-
Lyon et sa troupe parisienne
Ce soir au Nouveau Théâtre reprise unir

que de L'Embuscade.
Demain Jeudi soirée rosse Le Poulailler

le vaudeville le plus leste et le plus léger
et fou-rire.
Vendredi première de L'Enfant de l'a-

mour la célèbre pièce de II. Bataille.
Samedi reprise unique de L'Ecole des

Cocottes.
Dimanche une seule matinée à 2 h. 3q2

auec L'Enfant de l'Amour. h
Incessamment Le bonheur de ma

femme. La Présidente, L'Artésienne.
Théâtre des Variétés

Troupe Nika-Furst
Ce soir création à Péra des Tempêtes de-'

Lopez. Bientôt Panathinéa 1919.

\

Soirée de Gala en Thonneur du comù»f
que réputé Angelos Chrgssomalis

de la Troupe Cybèle
L'enièvemenî des Babines
Comédie de fou-rjr'e en 4 actes

La traduction et adaption est faite par
feu Constantin Christomanos directeur de
laNouveile Scène, M. Ghryssomalis inter-
prête le rôle principal d'un directeur, de
troupe en tournée dans une province de
Grèce.

Au Cinéma Etoile
A partir de ce jeudi 6 janvier

VÂUÎRfN
merveilleux drame d'aventures en 4

parties.
L'orchestre du local, sous l'ha-

bile direction du Mo I. Goldenberg,
exécutera Mosaïque de Mozart et le
Trouvère de Verdi.

'шшглщршшгащ

LE POULAILLER
le vaudeville le plus leste, le plus
léger, le plus amusant, le plus со-

casse sera joué jeudi au Skating.

/

Marie Van Han
Léon Delavigne

Représentant de la Gie Opto rg
à Gonstantinople

Mariés

Constaniinople, 3 janvier 1921

Bientôt à Péra

LA REVUE DU

CASINO DE

PARIS

AVEC

la troupe complète
D U

CASINO DE PARIS

Musique du С. 0. C.
Programme du 3 au 9 Janvier 1921.

1.— Le Brave.P.R. (avec, tambours et
clairons).
2;— Ouverture de Mirelle. de Gounod,
3.— Espana-Valse. Ghabrier.
4.— Mascarade. (Airs dé ballet) P.La-

eaze.

5.— L'Hymne de l'Infanterie de Ma-
rine. P.R. (avec tambours 6bclairons).

Isi chef de musitie
C. MAIriAC; j

ORDRE DES CONCERTS

Mardi 4, de 15 h. à 16 h ; Hôpital
de la Marine.
Jeudi 6. de 14 h. à 15 h.. 15 à Ma-»

krikouy.
Dimanche 9, de 15 h. à 16 h., aâ

Jardin du Taxim.

LA MAITRESSE DU MONO AVEC LA BELLE M....77
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La Bourse |
Cours des fonds 6Î valeurs

4. janvier 1921

enseignements fournis
par Nicolas À. Aliprantï

Galata, Haviar-Han No. 37

,vurs cotés S б h. du soir au Haviar Ha»
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l'urc Unifié 4. ojo * * « * *

Lots Turcs. .
• . . . »

, Egypt. .1886 В 0[0 - Frs.
» > 1903 3 oio, . >

» » 1911 3 oio. . »

я Grecs 1880 3op. . »

.» 1904 2 Ц2 *
- »

1912 2Ц2. . »

ânatoiie ll2 • >

II 4 ll2 - « *

III 4 . > *

i suais de Gonqple 4 op< . »

Port Haïdar-Pacba 5 op. , »

Quais de Smyrne 4010 . *

f aux de Delcos 4 op. . »

» de Seutari 5 op. . »

rannèl 5 op. • »

Iramways # • • . • » »

Mectricité

ACTION6
Aft&toïie Gh de* fer Ott. . Ltvj;,
Banque Imp. Ottomane, . »

Assurances Ottomanes,
Brasseries réunies . .

, jouissances.
Ciments Arslan . . .

> Eski-ffissar .

Minoterie l'Union. . ,

Droguerie Genttf te .

Eaux de Seutari . . .

iDercos (Eaux de). .

Balia-Karaïdin ....
rassandra priv . , .

» ord. . . .

Tramways de Consjple.
» Jouissances

Téléphones de Consjple
Commercial . . . •

Laurinm grec ...
Transvaaî . ....

Chartered .....
Régie des Tabacs . »

Société d'Héraclée . .

Stéria
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190,
235! ~
113j
16'2j
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34, 75
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631
.MONNAIES (Or)

Livre turque . .

Bulletin financier publié par les

agences Havas-Reuter.
Bourte de Londres

Clôture du 3 jan.
Paris;h
Vienne
Berlin.
New-Yorк —

Athènes
Bucarest
Rome —

« s. Genève —

Prix argent —

Paris 30 déc.

Ch. e. Londres —

$ s. Berlin —

s. Vienne —

î s. New-York —,•

л s. Bucarest —

« s. Athènes
« s. Reine —

« s. Genève —.—

«« s. Bruxelles —

60.52
incoté
261.—
3.54.25

incoté
103.25
23.22
41.75

60.525
23.25
3.75
17.07
20.75
124

58.50
261.50
105.—

La Politique
A propos de l'attentat

contre N major Oragoumls
La politique a toujours eu

pour effet d'exciter les passions
populaires, et c'est le propre
du cœur humain de ne connaî-

ÏT£ parfois aucune mesure. Les

attentats politiques sont choses
(connues dans la vie des peu-

pies et leurs auteurs, en raison
même des mobiles qui les pous-
sent, bénéficient quelquefois de

Гacquittement. N'avons-nous

pas vu tout récemment acquitté
le meurtrier d'Essad pacha, ci

Paris ?

Cependant, on ne saurait

flétrir avec trop d'indignation
le geste de. ceux qui croient
avoir raison parce qu'ils ont

un revolver à la main et sa-

vent s'en servir. C'est un bien

mauvais argument que celui-
lâ f et, généralement, les gou-
versements ou les partis poli-
tiques qui s'en servent n'en bé

néficient guère. On l'a cous-

taté à maintes reprises.
Est-ce a dire que l'attentat

dont a été victime avant-hier

le major grec

un caractère politique ? Nous
attendons le résultat de l'en-

quête, mais nous déclarons
d'ores et déjà que cette en-

quête n'a rien donné de

positif à ce sujet. Tout au con-

traire.
Lemajor Dragoumis est,cer-

tes, constantiniste. Ses atta-

ches de famille l'indiquent suf-
fisamment, encore que l'on ait
vu des frères différer souvent
d'idées politiques. Son père al
été intimement lié à toute la

vie politique de la Grèce dans
le dernier quart de siècle, et
l'assassinat de son frère Jean
à Athènes, il g a quelques
mois, est encore dans toutes
les mémoires. Ce dernier avait
été ministre à Berlin, et il ne
cachait nullement ses senti-
ments germanophiles et cons-

tantinistes. C'était lui, affirme-
t~on, qui avait influé sur les
sentimentspolitiques de l'artiste
grecque Marica Cotopouli que
le public de Constantinople
obligea de quitter celte capitale
et dont les gazettes d'Athènes
nous dirent les pleurs reten-
tissants à la mort de son ami.

Tel est le cadre de famille
du major Dragoumis. Cela

l'indiquait-il plus que d'autres
militaires grecs au geste fana-
tique de quelque exalté ? A-t-il

lui-même, par des propos trop
vifs, montré des sentiments
constantinistes plus pronon-
cés ? Nous ne tarderons pas
à le savoir, encore qu'il nous

ait été affirmé dès le début
— ce qui se confirme de plus
en plus — qu'il faut chercher
en dehors de la politique les

raisons de Yattentat de diman-

che soir.

Quoi qu'il en soit, il est line

voix unanime dans tout le

partivenizeliste d'ici — et cesl

l'immensemajorité sinon l'una-
nimilé de la population grecque
— pour flétrir ce qui a étéfait
dimanche.
Le venizelisme n'a que faire

de pareils attentats qui peuvent
devenir des crimes. Le grand
Chef libéral a toujours montré
une horreur instinctive contre

une pareille politique, malgré
que ses adversaires l'aient ap-
pelé le « tgran ». Et ce ne se-

rait pas un paradoxe que de

supposer des constantinistes
être les auteurs de tout ce qui
se trame sous ce rapport. Le

vieux proverbe latin est tou-

jours là : « Fecii hic cui pro-
dest. » Seuls ceux qui ont in-
térêt à déconsidérer le venize-
lisme peuvent préparer et exé-

cuter de tels attentats.
L'Informé
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Dernières
nouvelles

La loi électorale en Anstclio
On se rappelle que l'Assemblée natio-

nale d'Angora avait rejeté le projet de loi

relatif aux élections sur la base de la re-

présentation proportionnelle.
Selon les dernières nouvelles d'Anatolie,

l'Assemblée nationale a abordé l'examen

d'un nouveau projet de loi électorale sou-

mis parle parti populaire et basé sur les

principes socialistes.

Défaite kemalisto
an nord (i'Qiiolak

Suivant dss informations de source

turque, les forces kemalistes ont engagé
un violent combat au nord d'Ouchak.

Elles ont avancé au début jusqu'à Kizi!-

Dagh.mais elles ont été ensuite contraintes

de battre en retraite. Dans leur reiraite

précipitée les kemalistes ont abandonné

un important butin.

Le decaîiviile Angora-Siyas
Le decauville en construction Angora-

Sivas est arrivé jusqu'à Ak-Dagh Maden.

Moustafa Kemal a ordonné la continua-

tion des travaux de construction. Il compte

obtenir d'un Etat neutre le matériel man-

quaat à cet effet.

шил

ûm
R П V П П П

UiJ

PRESSE TURQUE
Du calme, de la modération
Du Pcijam-Sabah (sous la signature

d'Ali Kemal bey) :

Nous nous trouvons à un tournant dan-

gereux de notre histoire. Le péril est de
vant nous, dans toute sa grandeur.

On parle de mobilisation, d'une armée
de 100,000 hommes, de guerre, de Dji-
had, etc. Hélas ! nous craignons que ce

ne soit là le prélude d'une suprême cala-
mité.
Nous avons, à plusieurs reprises, expli-

qué nos appréhensions. Il serait inutile

d'y revenir. Si nous insistons là-dessus,
c'est afin que l'on ne dise pas un jour
qu'il manquait parmi nous des personnes
se rendant compte de la funeste erreur

de vouloir trancher par l'épée une ques-
tion que nous sommes dans la nécessité
de régler par la diplomatie.

Ces gens intéressés à pêcher en eau

trouble peuvent nous pousser dans cette
voie. Mais le devoir des hommes d'Etat
est de ne pas se laisser prendre à de
semblables pièges.

Nous ne ressemblons pas plus aux

bolcheviks russes qu'Angora ne repré-
sente d'analogie avec Moscou.

L'empire ottoman est tenu de vivre
en bon rapport avec les grandes puis-
sances. Et même, c'est en tenant compte
de cette nécessité qu'il doit agir et cher-
cher la voie du salut.

Tant que l'Europe nous sera hostile,
même notre lutte contre la Grèce est non

seulement condamné à rester stérile, mais
peut même être préjudiciable et dange-
reuse pour nous.

Les députés musulmans

De l 'Ikdam :

A Athènes on accorde au groupe des

députés musulmans toute l'importance
qu'il comporte. En effet, ce groupe, qui
se compose d'une cinquantaine de dépu-
tés, est loin de former une quantité né-

gligeable, d'autant plus que le parlementé
hellène compte de nombreuses fractions
vis à vis desquelles le groupe musulman,
dans son homogénéité, se dresse comme

une force imposante.
On peut dire que ce groupe disposera

d'une très grande influence dans la future
Chambre hellène.

Confusion, incertitude
Du Vakit :

Les nouvelles d'Athènes présentent la

situation en Grèce comme très incertaine
et très confuse. Une chose est évidente :

c'est que le roi Constantin, en arrivant
à Athènes, n'y a pas trouvé l'atmosphère
calme et pure qu'il respirait au bora des
lacs helvétiques. Il n'a donc pu arrêter
encore la ligne de conduite qu'il faut sui-
vre, aussi bien en ce qui concerne la

politique tant intérieure qu'extérieure.
Sans doute, le résultat du plébiscite qui

rappela Constantin à Athènes a dépassé
toutes les prévisions. La réception a été
extraordinaiiement brillante. Cet enthou-
siasme a dû donner à Constantin les espé-
rances les plus hautes, et c'est le cœur

rempli d'une joie ineffable qu'il doit être
remonté sur le trône qu'il y a quelques
années il avait dû quitter dans des cir-
constances si tragiques.
Mais une fois installé sur le trône, il

aperçut que le spectacle enchanteur au-

quel il avait assisté jusqu'à cette minute
avait subitement changé.
L'attitude prise par l'Entente vis-à-vis

du gouvernement constantinien avait mar-

qué le prélude de ce changement.
PRESSE GRECQUE

Amis et ennemis
Du Néologos :

Les peuples conquérants adorent tou-

jours, comme leur seul Dieu, le glaive.
Et quand l'épée se brise c'est alors seu-

lement qu'ils parlent sournoisement de

justice et de droit, voulant par ce ma-

nège remplacer la force brutale qui leur

échappe des mains. Mais le siècle des
violences brutales est passé d'une ma-

niôre définitive et sans esprit de retour
et nous ne pouvons pas concevoir, même
ia pensée,que dans le temps actuel où l'on
cherche à rendre inoffensif en Europe
l'empire orgueilleux des Prussiens, on

permettra à leurs alliés de l'Orient de
retourner aux bords de l'Egée et de s'y
établir et dominer de nouveau ces voies
maritimes d'un intérêt mondial, dont la

fermeture durant la guerre avait entraîné
tant des malheurs pour les alliés.
Et dans l'hypothèse môme que la race

hellène cesserait à l'avenir d'être l'amie
des Alliés — hypothèse, absurde et inad-
missible — l'hellénisme serait, même

dans ce càs, préférable à d'autres Etats
et nations qui étaient hier et qui seront

demain les ennemis déclarés et implaca-
bles des Alliés.

PRESSE ARMENIENNE

La situation! politique
internationale

Du Joghovourti-Tzalii :
La situation politique internationale est

confuse et indécise. En Occident, l'Aile-

magne et en Orient la Russie sont les
deux pôles qui influent sur la boussole
des chancelleries européennes.
L'Allemagne qui constituait hier une

des forces militaires les mieux organisées
et les plus puissantes est aujourd'hui loin
d'in?pirer confiance à tous ses anciens

ennemis, en dépit de sa débâcle qu'elle
a contresignée le 11 novembre 1918' et

de son désarmement partie!. Il est natu-

rel que les Puissances voisines témoi

gnent d'une méfiance justifiée, il est

non moins naturel aussi que l'Allema-

gne avec sa population compacte et ho-

mogène de 00,000,000 d'âmes, ayant
conscience de sa force, se base sur

celle-ci pour essayer d'améliorer sa si-

tuation.

Quant à la Russie, il est bien com-

prêhensible que les Puissances qui trou-

vent cet Etat sur leur chemin vers leurs

dominions éloignées n'aient pas la môme

attitude à son égard. Il existe d'autres

Puissances qui n'ont pas cette préoccu-
pation et désirent voir toujqui s la Russie
dans son rôle, à savoir celui de main-

teqir l 'équilibre européen. A ce point de

vue, certaines nations sont indifférentes
en face de la continuation du régime ac j
tuelle delà Russie. Pour d'autres, cette

question est secondaire.
La Turquie, en dépit de l'importance

exceptionnelle de sa situation géogra-
phique, ne joue pas, d'après noua, un

rôle décisif dans l'orientation de la poli-
tique générale. Cela ne veut pas dire

qu'elle n'offre pas un champ ouvert aux

intérêts qui s'entrecroisent, mais ces in-
térêts ne sont pas inconciliables et peu-
vent être aisément réglés.
En ce qui concerne la question de la

Grèce elle a de l'importance en tant

qu'elle est en rapport avec la question
allemande et la question de Turquie
liée à la question russe.

LE MARCHÉ
Sacres.— Fermes et en hausse dans

tous les marchés sucriers et particulière-
ment dans le nôtre qui se trouve presque
sans stock ; aussi si les trois bateaux at-

tendus depuis quelques jours, de Marseille,
d'Anvers et d'Amsterdam n'arrivent pas
dans la semaine courante, la consom-

mation absorbera tous les soldes délaissés

jusqu'à présent et les prix hausseront lo-
ca lement.

Cristallisés disponibles ici Ltsg, 60 la

tonne cif Constantinople en transit ;
cubes disponibles ici Ltsg. 77 la tonne cif

Constantinople en transit ;
dédouannés cristallisés Ltq 47,50 les 100k.

dédouannés cubes Ltq 58 les 100 kilog.
En transit la demande est très vive

surtout pour la Roumanie ; le Danube

est libre de nouveau et les commandes
continueront.

La tendance donc de notre marché es^
ferme et l'avenir pour les sucres se des-

sine très bon car Amérique et Java nous

donnent des nouvelles de hausse ; les non-

velles de fermeté augmenteront bien sûr

les affaires avec Anvers et Amsterdam

marchés qui sont maintenant préférés par
les négociants expérimentés de notre

place pour plusieures raisons :

lo Les fabriques «d'Anvers et d'Amster-
dam sont sérieuses et ponctuelles.

2o les susdits ports sont desservis par
des bateaux réguliers.

3o les négociants sont sûrs pour la

qualité, pour le bon emballage et le poids
plus qu'exact.
Pour toutes les raisons ci-haut men-

tionnées, l'intérêt de notre place c'est

d'éviter des achats directement de Java

le trajet de Java à Constantinople dure

deux mois et demi ; les bateaux font des

transbordements où bon leur semblera et

les négociants ont à supporter tous les

aléas. D'ailleurs notre marché n'oubliera

pas facilement combien lui ont coûté les

livraisons de Java achetées en juin au

prix de Ltsg 115 et arrivées ici en oeto-

bre où les prix étaient seulement Ltsg 70.

Les procès encore en suspens sont là

pour confirmer la sincérité de notre

opinion.
Tant que notre place travaillera avec

les ports rapprochés elle aura toujours
des sucres bons, la consommation sera

eontente et les négociants ne souffriront

pas les angoisses des bateaux attendus

anxieusement de Java.

Bateau attendu d'Amsterdam, Oberon,
avec 15 wagons cubes et 20 wagons
cristallisés.

Café.— Faibles et en baisse à Santés

et à Rio. Santés type Prime de la maison

Naouman Gepp sh. 61 les 50 3{4 cif Cons-
tantinople.
Rio N0 1 type de la maison Mac Kin-

day & Со. sh. 56 les 50 3i4 cif Consiple.
Sur place la demande manque.

Rio No 1 en transit Pts. 50 l'ocque
» » dédouannés » 70 »

Bateau attendu Oberon d'Amsterdam

avec 1250 sacs Rio livraisons magnifiques
de la maison Mac Kinlay & Со. Tendance
du marché : faible.

Consjple, le 3 janvier 1921.

ANTOINE MOSCOPOULOS
Kevendjoglou han N0 1

Téîéphone : Starub. 2279

Les secours aux Russes

Faits divers

Un vilain pacinet
Hier, à Ghédik-Pacha, un garçon de

douze ans qut tenait un paquet, voulut le
jeter dans un terrain attenant à l'école du

quartier et s'enfuir. Les allures assez bi-

zarres de l'enfant ayant attiré l'attention,
il fut arrêté par plusieurs passants ouvri-

vent le paquet. Il contenait une tète ensan-

glantée.
Le garçonnet a été conduit au poste.
L'enquête se poursuit.

Sont arrivées Bouteilles
pour Cologne, Liqueur, Douzico

Prix réduits, Franco de tous frais

S'adresser: Merkez Richtim han 3eét.N*10

Téléphone : Péra 2062

AUX CONSOMMATEURS DE BONNE BIÈRE
Notre honorable clientèle saura avec plaisir que, malgré la hausse

du florin hollandais par rapport à la monnaie turque, notre Agence
a tenu à ne pas augmenter le prix de la BIERE AMSTEl, par eonsé-
quent les détaillants doivent vendre la bouteille entière à 4? Piastres
comme précédemment.

Par la môme occasion nous attirons l'attention des consomma-

teurs de notre bière d'avoir à se méfier de certains Etablissements qui,
voulant profiter du succès bien mérité de celle-ci, offrent des qualités
inférieures sous l'apparence de l'AMSTEL

Les personnes qui veulent consommer une bière pasteurisée de-
vront exiger sur chaque bouteille l'étiquette et la capsule portant la

marque de fabrique ci-dessous.

BEIERSCH-BlERBROUWERlj
« DE AMSTEL »

Agence de Constantinople

Notariat de Péra
AVIS

Le premier notariat de Péra, qui a

remplacé le notariat de Péra fondé en 1296
(1861) et fonctionne depuis sept ans, a

toujours ses bureaux à Galata, Edhem
bey han, à côté du Tunnel.
Le notariat, dont le Sabah dans son

numéro du 31 décembre annonçait sans

spécification le transfert au local de la
municipalité de Péra, est le troisième
notariat de Péra créé il y a quatre mois
seulement.

Le présent avis est publié, afin d'évi-
ter toute confusion.

Avis
De la corporation des maltonniers :

Il nous revient que pour le décharge-
ment et le chargement des bateaux arri-
vant ici avec des cargaisons de charbon,
de céréales, et de farines, etc., les inté-
ressés s'adressent de ci de là, à l'effet de
se procurer des moyens et de trouver
des ouvriers, ce qui les oblige à payer
d'inutiles commissions.
Dans le but de rendre service aux né-

gociants et aux commissionnaires, notre
corporation a décidé de se coarger
partir d'aujourd'hui, en procurant elle-
même les ouvriers, etc.,—du charge-
ment et du déchargement des navires.
Etant dunnê que notre corporation as-

surera l'exécution de cette double opéra-
tion dans des conditions plus avanta-

geusas que tout autre établissement,
les personnes qui désireraient obtenir de
plus amples renseignements ét signer
des contrats doivent s'adresser directe-
ment à la direction du siège central de
ia corporation, Kassap han, à Yagh-
Capan.
~~~~~

"""A V I
*"

De la corporation das inahonniêrs.
Sur la demande de la corporation des

mahonniers, Mahmoud Kênan bey, direc-
leur du siège central de la corporation
qui avait donné sa démission, a été de

nouveau appelé au même poste. L'on
doit s'adresser à lui pour toutes les af

faiies concernant la corporation.
МШЯвтl ifl lWI—111*1" rr -f-|ГП|ГТТГГГТГЦИМГ
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Boissons & conserves
Pour tous vos achats concernant les :

Vins, Liqueurs, Cognacs, Champagnes, Biscuits, Cacaos,
Chocolats et Conserves alimentaires

adressez-vous toujours à la

Maison L'AURORE
Péra, Galata-Seraï, N. 6 Téléphone Péra 2169

maison tenant le plus riche assortiment sur sa spécialité et
vendant meilleur marché que partout
Dépositaire exclusive des Maisons :

Ernest Irroy, Reims.— Delbeclc éc Со. Reims.— Shroder <& Schylsr
& Со. Bordeaax {Vins de Bordeaux). — Bouchard Père & Fils. Beaune

iVins de Bourgogne). —John Dewar & Sons. Perlh Se London (Wliite
.abtl Whisky).— The Bon Ami. New-York. — L'Abbé François, Voiron

{Liqueurs).
Vente en détail à PRIX FIXE,

Conditions spéciales pour les commandes en gros.
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Tè PERA

L'ETUDE DU Г NOTAIRE
A" 5 * IDE FERA

EST TRANSFÉRÉE DANS LE
DE LA MUNICIPALITÉ PRÈS DU TUNNEL

r XAl.

Mme Marie SoIIberger
ex-Mme Gabriel

Chirurgien-Dentiste de Paris
Informe son honorable clientèle, qu'elle

a repris ses consultations. Elle reçoit tous
les jours de 10 h. à 5 h. p. m. chez elle,
Rue de Péra 186 en face du lycée de

Galata-Sérai Appartement Azarian N0 2

Souscription au Comité delà
Colonie italienne

112

5me liste
Report de la liste Ltqs.
précédente .... 2239,47

Società di Servizi Màrit-
timi 100

M.-Q. Fonzi Gruciani 25
M. Emilio Vuccino 10
Mrs A. et E. Gargiulo 50

Lloyd Triestino 100
M. D. Brazzafolli 25
M. Guglielmo Rossi 100
Croix Rouge Italienne, sec-

tion de Constantinople
par l'entremise de M. le
Docteur Violi 51.25

M. Salvatore F. Bongûardo
Commissaire Priseur 10

Maison C. Eliasco fils 30
Maison Assayas et Gie 10
M. E. Fernandez 10
M. G. de Bondini 10
M. Georges Perpignani 5
Mlle Alice Berzolèse 11
Maison Ipranossian Frères 150
M. Armenak Manoukian 50
M. Sa'rlds Karagheusian 50
Maison Rifaat^et Fils 40
Maison Eyrodis Frères 20

OCCASION
Lundi le 10 Janvier (n. s.) et les jours

suivants aura lieu au Lloyd Han, Rue

Moumhané, Galata de 10 à 12 a. m. et fie

2 à 4 p, ni., la vente aux enchères pu-

bliques, par la NEAR EAST COMMER-
CIAL Со Ltd des marchandises de pro-
venanee anglaise telles que : Biscuits

Souliers, Bottines, Chaussures, Crème à

Chaussures,Accession de Bicyclette, Cuirs,
Fil à Coton, Verreries,Ghapoaux,Poupées,
Baking Ppwder, etc.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux bureaux de NEAR EAS1
COMMERCIAL Со Ltd, Minerva Han,
Galata,
La vente se fera au comptant.

à reporter Ltq 3096 ?72 1|2
Pour le Gorrqtô
MARIO ARLOTTA

ETRENNES UTILES
Costumes— Robes-jacquettes en

laine et soie.
Robes— Jerseys en jersine.
Robes— En serge, taffetas.
Fourrures — Paletots loutre Go-

lombie.
etc. etc. etc.

Il reste quelques pièces encore

des articles ci-dessus que je vends
pendant trois jours seulement pour
cause d j départ à des prix très ré-
duits.
Une prime ravissante sera of-

ferte à tout acheteur pour un cer-

tain montant.

Jean S. Âron
Hôtel Continental No î

Par ordre du directeur de la Remonte

ARMÉE BRITANNIQUE
Messieurs TOPLIS & HARDÎNG

ordonné de vendre aux

ENCHÈRES
Sans réserve

A 10 h. a. m. jeudi 6 Janvier 1921

à ТАХШ
GumucH-Souyou

à côté du 82e hôpital général

25 Chevaux
de mouture et de transport

et de 25 Mulets
tous à vendre sans garantie

Pour autres informations §'adre§-
ser aux chargés des enchères.

MCiSkof Цац
vis-à-vis de la Dounne

GALATA

Inscrivez-vous à présent pour un terme de trois

mois au Y.M.G.A. Service Centçr
49 Rue Sira Selvi, Taxim

Les classes commencent en :

Anglais
Français
Russe
Danses nationales et éducation physique
Dactylographie
Sténographie.

L'étude des langues s'apprend par conversation, la grammaire, î'êpéltation et plus
tard 1 acomposition.

Le cours commercial comprend la dactylographie, un cours"de sténographie (Pitman).
une revue «l'anglais et de français.

L 'éducation physique comprend des danses nationales anciennes, marche et
gymnastique

Des professeurs experts sont chargés de toutes ces classes. C'est une bonne ocea-
sion pour les jeunes femmes de Constantinople de continuer leur éducation.

Les demandes doivent être présentées immédiatement parce que les inscriptions sont
ouvertes pour Janvier seulement.

lilll i РОИ
Navigation à Vapeur Ionienne

G. Yannoulato Frères
Constantinople-Roumanie

Le bateau К11Г11Л ÏjIjIXIA quit-
tera notre port le jeudi 6 janvier à 10 h.
a. m. directement pour Gonstantza, ae-

ceptant des passagers de ire, 2e et 3e
cl. et des marchandises.
S'adresser aux Agents Généraux,

MM.St.Tjéiépidès & Th. Stafilopalis,
Galata,Merkez Rihtim han,(rez-de-chaus-
sée).No 24 Tél. Péra 854.

Navigation Pantaléon
Le paquebot-poste ЛМСЛDXA,c an

G. G'jutzoucos jaugeant 15000 tonnes, vi-
tesse 16 nœuds, télégraphie sans ffi, ea-

bines confortables pour 15Q passagers en

ire et 2me classes ainsi que places cou-

vertes pour 300 passagers de 3me classe,
partira de Quais de Galata, le vendredi 7
Janvier à Ю h. a. m. directement
pour Mételin, Smyrne, Ghio ét le Pirée,
Durée du trajet Consjple Smyrne 24 h-

► » < Pirée 48 >v.
acceptant marchandises et passagers pour
Crète, Alexandrie, Port-Said, Volo, Salo-
nique, Cavalla et Lemnos,
Pour plus amples renseignements, s'a-

dresser â M. N. E. TriandRfyliou, Galata.
Ketcheoglou han, N0

Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce

Ligne Régulière se-Marseilte
fie. paquébot-posœ NAXOS est
mvé do Marseille et partira des
Quais do Galata le samedi 8 Janvier
à 2 h.p. m. pour Marseille, ton-
chant Smyrne et le Pirée, et acceptant-
des passagers de 1ère, 2ème et Зёдуучогоз-
ses, des marchandises pour destina-
tionset pour New-Ущ^.
Pour t.oug rœtse.ignements s'adresser

aux Agents Qéuéraux de la Compagnie,
МЦ. PandfCli frères çJ. G. Д. AWmtàdi,
Qalata, O.rner A hid harq sqoqnd étage, Te-
leph- Pérai32Q. Рацг Ш billets de sème
classe s'adresser à MM Moïse Hanaael
Phalirop Han,No 15 Galata Uea de-chaus-
sôe Téiéph. : Péra i? 9.

Compagnie Russe de Navigation
à Vapeur et de Commerce

Le bateau TROVVOJR capitaine
Kalinine, partira Me credi 5 Janvier &
midi des quais ce Stamboul pour Dar-
danelles, Smyrne, Ghio, Adaîia, Mersine„
Atexandrette, Tripoli, Beyrouth, Gaffa"
Jaffa, Port-Said et Alexandrie; eu aceep-
tànt des passagers et marchandises
Pour irèts et passagers s'adresser й

l'Agunc.e Principale de la Compagnie
Russe de Navigation à Vapeur et. àfc Com-
merce, Galata, Tchlmli Rihtim flan, 're/-
de-chaussée).

Le bateauVENIZESjOS de la Navi.
gation Lesviaki Sifnéo Frères à éciai-
rage électrique partira des quais de sir-
kedji Je samedi 8 janvier 1921 pour
Constantza,et Galatz acceptant dos passa,
gers et marchandises.
Pour plus amples renseignements s"a

dresser aux agents généraux Mrs Mina
conliFrères, Stavropoalo han 1er Et. Tel
Péra 111.

Le sjs WHEEEING-MOZjlf ar-
rivant de la mer Noire, quittera notre
port vers le 6 crt. pour New-York acccp®
tant des marchandises pour cette destfi»
nation.

Pour plus amples renseignements s'a-
dresser à l'Agence American Black Sea
Steamship Corporation, Merkez Rihtim
Han, se étage N0 21, 22, 2e, 29. Galata.
Tél. Péra 2047.

Les maladies vénériennes syphi~
lis, blennorragie, etc. sont traitées
pa? le spécialistes bien connu

Dr K. SARAÛJIAN
dans sa clinique, Péra, Taxim. en
face du Consulat de Grèce.

Consultations :
9-12 et 2-8 sauf les dimanches

S adresser une seuls fols peur ap-
prendre la prophylaxie véné-
rienne.

1



LE BOSPHORE

Banque d'Athènes
KALEFLUiD
D. KALENïTGHENKO

BuickBuick Capital francs : 30,000,000
4tS£X*\ ПТУ——ИЯИ—

Siège Social à Paris : 99 Rue des Petits-Champs.
Siège de Galata : RueVoïvoda No 27-35.
Agence de Stamboul : Baghtché-Capou No 15-17.
Dépôt spééial des marchandises : Tahta-Calé No....

Toutes affaires de Banque
Service avantageux pour la caisse d'épargne

JLocation de Safee il Galata et à Stamboul
daus des chambres fartes de tonte sécurité

(l'Extrait de glandes
séminales)

contre faiblesse, anémie, neu-
rasthénie

i№PUISSANCE
névralgie, maux de tête, in-
somme etc., pour fortifier
et reconstituer les forces de

l'organisme pendant et après

Toutes EVIaladies
Pour libérer l'organisme
de l'acide urique , qui cause
la plupart des maladies ;

Le Kalefîuid est en vente par-
tout et à notre dépôt gé-
aérai: Péra Rue de Brousse,
23, appt. 2, Pêra.
Gratuitement la bro-

chure détaillée avec beaucoup
d'observations dé médecins,
en langues française, anglaise,
anglaise ,greeqne,arménienne,
turque, arabe, serbe, russe,
etc.

Capital Social Dn
Réserve Statutaire »

Comptes de dépôts à vue»

» » » à terme »

» » »à garantie»
Caisse d'Epargne »

Comptes courants »

Correspondants à l'E-

tranger »

Encaissements pour
compte de Tiers »

Chèques à payer »

Agences (écritures pro-
visoires) »

Dividendes à payer »

Comptes divers »

Espèces en Caisse,
dans les Banques et
en Bons du Trésor Drs,

Disponibilités dans les

Banques de l'Etranger »

Effets et Coupons en

Portefeuille »

Escomptes et Avances
sur effets »

Avances sur Titres »

» »Hypothèques »

» » Garanties di-
verses »

» » Connaisse-
ments et Marchandises »

Comptes courants »

Portefeuille-Titres »

Participations financ. »

Hôtels de la Banque- »

Propriétés appartenant
à la Banque »

Mobilier, Installations,
Coffres-forts etc. »

ENTREPOTS
OE TRANSIT

Sirkedji, Péra, Nichantache
AVIS

La Société Anonyme Ottomane d'EIec-
tricité a l'honneur d'informer sa clientèle,
que, conformément à la Convention Addi-
tionnelle du 2 septembre 1920, les tarifs

de base pour la vente d'énergie électrique
ont été fixés à :

Piastres S par Kwh. pour lumière usa-

ges domestiques.
Piastres 4 par Kwh. pour force motrice

et usages industriels, pour la clientèle au

tarif normal.
En outre suivant la Convention Addi-

tionnelle du 12 Décembre 1918 dont les

dispositions quant à la majoration sont

maintenues dans la nouvelle Convention.,
le prix moyen du charbon rendu à l'Usine

pendant le mois de Novembre 1920 étant

de Livres Turques 88.85 la tonne, les ma-
jorations de tarif à payer pour le mois de

Décembre 1920 sont les suivantes :

592 paras ou piastres 14,80 par Kwh.

pour lumière et usages domestiques.
296 paras ou piastres 7.40 par Kwh.

pour force motrice et usages industriel.
Ces prix etmajorations sont applicables

intégralement à toute la clientèle confor-
mément à la Convention déjà mentionnée
confirmée par décision du Conseil d'Etat.
La clientèle est donc invitée à régler des
factures dès présentation pour éviter

toute difficulté.
Des réclamations éventuelles peuvent

être adressées par écrit à la Direction de
la Société, Métro Han, Place du Tunnel,
Péra, en ayant soin d'indiquer lisible-

ment le nom, l'adresse et le numéro de la

police (ou de la facture) de l'abonné.
Toute réclamation justifiée donnera lieu

à la rectification correspondante de la

facure du mois suivant.
En aucun cas, le client ne peut pré-

texter d'une diférence pour refuser le

paiement de sa facture. Il s'exposerait à

se voir interrompre la fourniture de cou-

rant, sans préjudice de toute suite de

courant, sans préjudice de toute suite de

droit.
La Direction:

0

0 rencr, Corne d'Or
0 •> з

| Eîig. Eugénidès & Со A
0 •>

g Capacité 8000 tonnes

§ Bureaux : Fener, Corne d'Or, f

g Téléphone Stamboul 1061.
0 Direction : Galata, Hudavendi- >

0 ghiar Han, Nos 70-74.

| Téléphone P. 810-311.
0 0
000000000000000000000000$ ?

THE
Un bon ihé doit être un mélange de

THÉ DE CHINE,
THÉ DE CEYLON,

THÉ DES INDES
ET DE FLEURS DE THÉ

Le sous-c ef de la comptabilité générale
A. M. JLevourtis

Le directeur général
f.G.miasco

Le thé de la Maison РЕЕК BROTHERS & WINCH Lld possède toutes

ces qualités et ceci dans des proportions savamment étudiées .Voilà pour-

quoi il est le thé des connaisseurs.

Demandez les paquets à étiquettes bleue et rouge.
Agents exclusifs :

Société Ânon. Cap. entièrement versé, Lit.315,GÛ0,000 §
Réserves Lit. G8.00Û.000

SIÈGE SOCIAL A ROME |
Sièges, Succursales et Agences dans 150 villes d'Italie |

SIÈGES -ZX |f
Constantinople.—Paris.—Marseille.—Barcelone.—Rio de Janeiro.— Santos. gj

Sao-Paofo.—Tunis.—Massaoua {filiale autoпота): Banca per l'Àfrica.- i
Orientale. — New York (filiale autonoma) : Ilalian Discount Se Trust Cg. te

SIÈGE .A. СО^ТВаГ^-2Я"7ГЗ:2^ГОЕэ1лЕ

Sadikieh Han Rue Aladja-Ilamam Djadessi
TÉLÉPHONES : Péra 2113-2Ш I

Gulbenkian Hitn, TÉLÉPHONE : Stamboul 716
AGENCE A P h R A

Grand'Rue de Péra N0 355. Téléphone Péra 2550. |
Avances contre gages.— Escomptes d'effets.— Emission sur l'Etranger. Ë§

—Ouverture de comptes courants. —Réception de dépôts à échéance fixe, à if
intérêts —Toutes autres opérations de Banque.

FONDÉE EN 1909

Sapital Lstg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE

Union Han rue Voiroda. Galata, Téléphone Ш
Succursale de STAMBOUL

Kinadjian Han, Stamboul. Téléph.: 120
en face du Bureau Central des Postes

Nous avons l'honneur de porter
à votre connaissance que nous

sommes Représentants Exclusifs
pour tout l'Orient de Grandes Mai-
sons Américaines et pouvons don-
ner des prix défiant toute con-

currence.
Pour les commandes, Adresse

provisoire.

Gulbenkian Han, Sirkedji, STAMBOUL.
Téléphonez St. 1911-1912 pour une commande d'essai,

Vente on gros

Agence de Londres
50 Cornhill E. C. 2

AGENCE DE SMYRNE
Les Quais, Smyrne

La Banque Nationale de Turquie, qui
occupa de toutes les opérations de ban-
que, agit en étroite coopération ave
British Trade Corporation (société pris ;

légiée anglaise), propriétaire de la grands
majorité des actions de la Banque.
Ouverture de comptes courants.
Réception de dépôts à échéance fixe -

intérêts
Conditions sur demande

Le siècle de la vitesse12 Rue Hodja-Zadé, Péra

iMôus
offrons

500 Caisses S

Lait Condensé I
EN TRANSÎT

The Standard Commercial g
Exporté Finance Corporation g

2 Voïvoda, Galata. i

Avis
■Les bouchers Abdul-Kérim, Suléiman

Slrri et Abdul-Halim effendis ont ouvert

vis-à-vis de Mehrned Ali pacha Han

No 163, û Ferménedjiler à Karakéuy une

succursale de boucherie modèle moderne
à l'instar de celles dont ils sont proprié-
aires ù Pancaldi et à Taxim.
Dans la nouvelle succursale l'on vend

toutes sortes de viande de Ire qualité à

des prix défiant toute concurrence.

Le record en AVION réalisé par Sadi Lecointe.
Le record à la machine à écrire réalisé par

l'UNDERWOOO
Le 25 Octobre 1920, à New-York au concours international

îe vainqueur, George Hossfeld, sur une machine Underwood a

écrit 131 mots nets par minute.
A quoi sert une machine qui ne répond pas à la vitesse des

doigts du dactylographe ?

Seuls agents S. P. 1. — Téléphone Péra 1761

Rien qu'à raison de

ifH ^ t(is» ta façon

gg^ la plus soignée'
et la coupe la plus mo-

derne chez le Marchand
TAILLEUR DE PARIS :

ANfiNYMOS АШШТ1КН ETÂIPIA EN REIPAÉI
AatpâÂeiai xarà xivôvvcov 7ivgxaTàç
àacpdXciai jueiacpoQ&ç ôià ârpo-

crlolbov, îariocpâgcov, oXenlwv
POUR VOS

Annonces
dans tous les JOURNAUX

Det Kongelige Oktroierede Soe Assu-

rarsce Konpani A/S.
Fondée à Copehnague en 1726

Assurances contre risques de transpor
par vapeurs et voiliers. Assurances
sur corps de navires en général.

Agents généraux à Constantinople :

ETIENNE ZICALIOTTI & FILS
Minerva Han No 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947.
Conditions avantageuses

Mesdames, Mèsdemoi selle
La poudre luxueuse et renommée de

Zance
Pour SALAMANDRES, CALORIFÈRES, machines à pauvre

pression (Gaz pauvre) et en général pour le chauffage attendu

dans quelques jours par le sjs JLGJÊD HAMMINGTON.

Pour toute commande s'adresser à la CONSTANTINOPLE
COALING Со. Ltd. Merkez Rihtim Han, Rez-de-chaussée, No 7.

Galata, Tél. Péra 652-382, ou aux Bureaux de MM. /WALTER
SEAGER & Со, Ltd., Tchinili Rihtim Han 4 ème étage,
Tel. Péra 381-382.

adressez-vous à la

SOGlETii DE PUBLICITE

HOFFER, SAR1AN0N & HOULI

Avenue de la
Sublime Porte

STAMBOUL
Kahreman Zadé

Han XiF
Téléphone : Stamboul 95

Tissus défiant toute
concurrence

Paletots Réclame
sur mesure

cxvec te portrait de M. Venizelos
est arrivée. Elle 'est supérieure aux pou-

dres d'Europe et fabriquée de poudre de

riz, parfumée, rafraîchissante, provo-
cante. On la trouve dans tous les màga-
sins.

est le meilleur des chocolats
Assortiment complet de spécialités H

TÂLMONE |
En transit et dédouané L

F
Pour renseignements s'adresser /

au représentant général Mario Bi- p
gliocca, Galata rue Moumhané, No- jv
mico Han,No 81.Téléph. Péra 1688 К

Appartement Dcunadian
au coin d'Asmali-Mesdjid

Gd'Rue de Péra
Dépôt général Mahmoud Pacha

Camondo Han, No 47.MATERIEL К ШШ1Г ET ШЕ5Щ
EN SURPLUS K. Parounagiiian & Fils

Ingénieurs-Conseils
Diplômés du Génie Naval, des

Ecoles nationales d'Arts et Métiers
de France, et de l'Ecole supérieure
d'Electricité de Paris.

Entreprises Générales
de Mécanique et d'Electricité

GALATA, Perchembé Bazar,

Offres et Oemandesi
Veuillez-vous faire lin joli et

élégant cadeau ? OFFREZ , une

montre en or, avec bracelet exten-
sible et brillants .marque

Grand oepst de eraon gg,,
tchechmé esi. à louer entier où sépar
ment. S'adresser à Aziz bey, Galata, M
noukian han, 3

? que vous vous procurerez au prix
jj de Fabrique du DÉPÔT: 21, Démir

| Han.
s Vente en gras et en détail

1 — Il est rappelé au public ^que sous

la proclamation du Commandant Militaire
tous les meetings politiques de n'importe
quel caractère sont défendus.
2.— La Police a reçu les instructions

pour appliquer cet ordre ; aussi toutes les
personnes coupables d'avoir agi contre cet
ordre seront punie.
3.— Les leaders des partis politiquese

de toutes les nations sont priés de faire
connaître à leurs adhérents l'importune,
de cet ordre.
4.— Les journaux publiant des avis de

meetings seront punis d'une amende.
Signé : C. BALLARD

Colonel Président de la Commission
de la Police Interalliée

piofiipr bien introduit et très expo■, !-
I luUlCI mentè eu cob niaux, prodt s

alimentaires, huilés et graisses, etc ,

cherche place sérieuse. Bonnes rôt -

ronces Offres sous PLAGIER, Public é
Hoffer, Samanon et Houli. Kahréma i
Zadé Han, rue Bab-Ali, Stamboul.

6163 i

Dr ÛRFHÂMDÈS
Grande Maison de Bonneterie

CONSTANTIN ZANNIS

Dépositaire exclusif

des Fabriques Anglaises

Stamboul, Kalirtjoglou Han 77-74

Tél. Stamboul 2499

VENTE EXCLUSIVEMENT EN GROS

de l'Université de Paris,
Maladies vénériennes

et syphilitiques
Injections 606-914 absolument

indolores

375 Gгакri'Rue deJPéra

AlnilPr ^ chambres richement mei
tuuul blées avec électricité et

Dercos. S'adresser à Ghkîhh Tram.
Station Haïdar bey Appartement No 7

6175—3
GSrani OJËMIL SIOUFFI avocat

temps y remédia. Ce qui m'inquiétait le

plus, c'était l'équipage.
« Je voulais une bonne vingtaine

d'hommes et j'avais eu une peine dudiable

à en trouver une demi-douzaine, quand
le plus remarquable coup de hasard

m'apporta l'homme qu'il me l'allaite

« J'étais sur le quai lorsque, pax

chance, je liai conversation avec lui.

C'était un vieux--marin, tenancier d'un

bar, connaissant trus les gens de mer de

Bristol, qui avait perdu sa santé à terre,
et n'attendait qu'une bonne piace de coq

pour reprendre la mer.

Il s'était traîné jusque-là ce matin, dit-

il, pour renifier un peu le sel.

« Je fus touché — comme vous l'an"

riez été — et, par pitié pure, je l'enga-
geai sur-le-champ comme coq du navi-

Feuilleton du BOSPHORE 11 « ha bien, monsieur, je pensais avoir
rouvé Sfculëm ent un coq, mais c'est un

téquipage que j'avais découvert. A nous

deux, Silver et moi, nous recrutâmes en

peu de jours une troupe des plus solides
vieux loups de mer imaginables, — pas
jolis à voir, mais des compagnons, à en

juger sur leurmine, du plus hardi carac,-
tère.

J'affirme que nous résisterions à une

frégate.
« Long John congédia même deux

I
hommes sur les six ou sept que j'avais
déjà enrôlés. Il me démontra qu'ils étaient
juste les savates d'ean douce qu'il nous

fallait éviter dans une aventure d'împor-
S tance.

I « Je suis d'une humeur et d'une santé
i magnifiques, mangeant comme un bœuf
i dormant comme une souche, et cependant
je n'aurai pas un moment de répit jus-
qu'à ce que j'entende mes vieux gou-
dronnés virer au cabestan. En mer ! au

diable le trésor !

C'est la gloire de la mer qui m'a tour-
né la tête. Aussi, Livesey, venez en toute
hâte : ne perdez pas une heure si vous

me respectez.

| « Que le jeune Hawkins aille tout de

| suite voir sa mère, sous la garde de Re-

druth : puis que tous deux raiilient au

plus vite Bristol.

« John Trelawney.
« Post-scriplum — Je ne vous ai pas

dit que Biandly, qui ? entre paienthèses,
doit envoyer une conserve à notre recher-

che si nous ne sommes pas rentrés à la
fin d'août, a trouvé comme second un

admirable individu,—un houyne déplai-
sant, je le regrètte, mais, sur tous les

autres points, un trésor.

Long John Silver a déniché comme se-

cond un homme
4

très compétent nommé
Arrow.

J'ai un maître d'équipage qui sait jouer
du sifflet, Livesey ;• ainsi tout , marchera

comme sur un navire de guerre à bord de

notre brave Hispaniola.
« J'oubliais de vous dire que Silver

est un homme qui a du bien ; je sais de

source certaine qu'il a un dépôt en ban-

que, et qu'il n'y touche pas.
Il laisse sa femme , pour diriger l'auber-

ge : et, comme c'est une femme de cou-

leur, une paire de vieux célibataires
comme vous et moi sont excusables de

supposer que c'est sa femme aussi bien

que sa santé qui le poussent à voyager
de nouveau.

« P.-P.-S. — Hawkins pèut passer une
nuit chez sa mère.

Lorsque je m'éveillai enfin, ce fut par
une bourrade dans les côtes et je décou-

vris, en ouvrant les yeux, que nous; f -

tions arrêtés devant un grand bâtiment
dans une rue de ville, et que le jour éta t

levé depuis longtemps.
— Où sommes-nous ? demandai-je.
— Bristol, dit Тот. Descendez.

M. Trelawney s'était logé à une aûber-

ge en pleins docks pour surveiller le trr-

vail sur la goélette.
Nous devions marcher jusque-là, et no

tre chemin, à mon vif plaisir, longeait 1 s

quais, tout contre jCette multitude de- ■

teaux de tailles, de formes et de natio-

nalités diverses.

Sur l'un, des matelots chantaient î

travaillant : sur un autre, il y avait c!.--»

hommes en l'air, bien au-dessus de

tête, suspendus à des cordages pareils
des fils d'araignée.

qui m'attendaient, et nullement à la mai-

son que je quittais : aussi, à la vue de

ce lourdaud étranger, qui devait me rem-

placer auprès de ma mère, j'eus ma

première crise de larmes.

J'ai bien peur d'avoir fait à ce garçon

une vie de chien : car, étant neuf au

travail, il m'offrait mille occasions de le

réprimander et de l'humilier, et je me

hâtais d'en profiter.
La nuit se passa, et le lendemain après

dîner.Redruth et moi nous "nous remîmes

en route,
Je dis adieu à mère, â la crique où

j'avais vécu depuîs ma naissance, et au

cher vieil Amiral Benbow, — moins cher

depuis qu'il était repeint.
Une de mes dernières pensées fut pour

le capitaine, qui avait si souvent rôdé sur

la grève avec son tricorne, sa balafre de

sabre et son vieux télescope de cuivre.

L'instant d'après, nous tournâmes le

coin, et ma maison fut hors de vue.

La malle-poste nous prit vers le soir au

Royal George, sur la lande.

J'y fus casé entre Redruth et un vieux

gentleman, et en dépit de la vitesse et

de l'air froid de la nuit, je m'assoupis dès

le début, puis dormis comme une souche

par monts et par vaux et relai après relai.

L. STEVENSON

L'ILE AU TRESOR
Roman d'aven lares

Traduit de Гanglais

DEUXIEME PARTIE

Le Maître - Coq
Il s'appelle Long John Silver, et il a

perdu une jambe ; mais je regardai ceci

comme une recommandation, car il Га

perdue au service de son pays sous l'im-

mertel Hawke.

II n'a pas de pension, Livesey. Songez
en quelle abominable époque nous vi-

vons.

Je vais à Bristol (à suivre)

« Jusque-là, pas une anicroche. Les

ouvriers — gréenrs et le reste — étaient
<i мм?- Им e oui- assommante .* mais le

1
Ш:


